
Un doctorat royal
La faculté de théologie de Montpel-

lier vient de décerner à la reine Wil-
helmine des Pays-Bas le titre de doc-
teur honoris causa. M. le doyen Henry
Leenhardt s'est rendu à la Haye pour
remettre perso nnefl l ement à la reine
co témoignage d'admiration des protes-
tants de France pour la vaillante et
noble souveraine qui en toute occasion
a montré, par la parole et par les actes,
qu'elle était la digne descendante de
l'amiral de Coligny.

« Les hommes de ténèbres »
On a découvert en AJllemagne un

ouvrage ainsi intitulé, contenant des
caricatures d'ecclésiastiques catholi-
ques et protestants et de violentes atta-
ques contre la foi chrétienne. L'édition,
en 50,000 exemplaires, était prêt e à être
mise en circulation le... jour de la vic-
toire allemande.

tchas du monde

M. Ramadier demande aux Français
de participer à Faction entreprise

pouf sauver le franc r i ?

DANS UNE ALLOCUTION RADIODIFFUSÉE

Les sp éculateurs sur la baisse de la monnaie seront f rappés de peines sévè res
PARIS, 24 (A.F.P.).—Dans unB allo-

cution nadioddffusée vendredi soir, M.
R—madier a déclaré notamment :

En prenant la direction du gouverne-
ment, je veux vous saluer, amis Incon-
nus de tous les points de la terre fran-
çaise, et, avec vous, adresser un hommage
reconnaissant au président Léon Blum qui
m'a, hier, transmis ses pouvoirs. L'œuvre

Le cabinet de M. Paul Ramadier
On reconnaît notamment au premier rang, de gauche à droite : MM. Teitgen,

Ramadier, Auriol (président dé la République)» Thorez, Delbos et Roclore.

qii'U a accomplie en quelques semaines
tient du prodige. La hausse continue des
prix que nous subissions sans arrêt de-
puis des années a reçu un coup de frein.
Pour la première fols," une voix s'est éle-
vée, assez forte pour arrêter un mouve-
ment qui paraissait irrésistible.

La bataille pour la baisse
sera poursuivie

Notre gouvernement n'a pas d'autre rai-
son d'être que de poursuivre cette beso-
gne. Mes collaborateurs, comme mol-mê-
me, sommes fermement résolus à assurer
l'application des dispositions qui ont
prescrit la baisse de 5 %.

Il faut que le peuple de France se
persuade de la baisse. Elle a sa cause
dans l'Inflation et nous lutterons contre
l'Inflation par une politique d'équilibre
budgétaire. Le gouvernement précédent a
accompli un fructueux effort et l'Assem-
blée nationale n'a pas hésité à le suivre.
Nous savons à quel prix ces décisions
pourront être traduites dans la pratique.
Des incidents récents ont montré le cou-
rage qu'il a fallu à un ministre pour ob-
tenir que les premières mesures soient
exécutées.

Mais la lutte contre l'inflation ne suf-
fit plus aujourd'hui. L'émission continue
des billets a déclenché une montée des
prix qui traduit une spéculation contre
le franc. La courbe des prix dépasse celle
de l'émission fiduciaire.

Nous sommes ainsi engagés dans le cy-
cle infernal. Je n'ai pas besoin d'en dé-
crire les effroyables conséquences socia-

les i la classe ouvrière dépouillée de son
salaire, le travailleur ruiné et spolié par
la spéculation. Voilà le mal qui nous me-
nace, dont le gouvernement d'hier a écar-
té le péril Immédiat et que notre devoir
est de Juguler. Nous agirons maintenant
avec force, en mettant en œuvre des
moyens techniques, après que le choc
psychologique eut été porté par la déci-
sion du 31 décembre.

Des mesures pour sauver
le franc

Nous allons reviser certains prix exces-
sifs qui doivent tout de suite être ré-
duits de plus de S %. Nous recherche-
rons les stocks anormaux et frapperons
leurs détenteurs de peines sévères. Sui-
vant un projet que déjà le précédent
gouvernement avait préparé, des mesures
suivront qui, dès maintenant, sont à l'étu-
de. Cette législation sera appliquée avec
vigueur. Celui qui, à cette heure, spécule
sur la baisse du franc, est un malfaiteur
public. Le mouvement de baisse, en se
développant, appliquera les rudes sanc-
tions de la faillite et de la banqueroute
à celui qui aurait Joué contre l'intérêt

public. Cela ne suffit pas. Une concentra-
tion de tous les efforts de contrôle sous
l'autorité des préfets permettra de pous-
ser plus fortement la répression des abus
et nous comptons que les tribunaux as-
sistant les magistrats puniront avec la
dernière énergie les délinquants.

Mais c'est de vous tous, amis auditeu rs,
que dépend le succès de notre effort. 8i

r— «-t,̂ ?* M-t— ' -- - ¦*- ¦-

vous nous aidez, si vous vous soli-
darisez avec cette action contre la haus-
se par laquelle le président Blum a réveil-
lé l'espérance, nous vaincrons. Mais la so-
lidarité n'est pas seulement l'adhésion
passive, l'attente sympathique. C'est une
discipline rigoureuse qui contente aux sa-
crifices provisoires pour le salut de tous
et de chacun.

Un procès retentissant aux Etats-Unis

Le public américain suit avec intérêt les débat d'un procès Intenté à l'écrivain
Robert Bice par Irma Lotte Mussbach. Celle-ci, qui prétend avoir été l'amie
d'Hitler lorsqu 'elle avait vingt ans, a écrit pour Bice un livre intitulé « Hitler,
l'homme », en échange duquel elle aurait dû recevoir 3500 dollars. Or, la
prétendue amie du « fuhrer » n'a jamais reçu son argent. Elle a porté plainte

et réclame notamment une indemnité de 5000 dollars.

Paris manque
de poisson, de viande

et de légumes

La situation alimentaire dans la capitale française
n'a jamais été aussi grave qu'en cette fin de janvier

Une véritable bataille est engagée entre les producteurs et le gouvernement
Notre correspondant de Paris nous

téléphone :
Exception faite des journée s qui pré-

cédèrent la libération et où Paris coupé
du rtiste du monde ne recevait plus au-
cun ravitaillement, jamais la situation
alimentaire n'a été aussi difficile qu'en
cette fin de janvier 1947.

Depuis le début du mois et à la. suite
de transactions du bétail sur les foi-
res, la viande a disparu des boucheries.
Depuis le 6 janvier, date à laquelle le
commerce des porcs fut réglementé,
les charcutiers ont peu à peu fermé
boutique. Le froid est encore venu com-
pliquer les choses. Avec le gel, les lé-
gumes ne parviennent plus à Paris sauf
quelques endives de Belgique.

D'un autre côté, les consommateurs
fa ute de mieux, s'étant rabattus sur les
pommes de terre, celles-ci se sont ra-
réfiées sur les marchés si bien qu'à
l'heure actuelle, certains quartiers de
la capitale en manquent totalement. En
dépi t dea consignes gouvernementales
de baisse appliquée, leur prix au
« noir » ne cesse de monter. Alors qu'on
payait le kilo de pommes de terre 12
francs avant Noël, c'est 20 fr. aujour-
d'hui.

Les arrivages de poisson ont, un mo-
ment, permis de pallier à la carence

du ravitaillement général, mais le froid
de ces derniers jours les a pratique-
ment suspendus, au point que les Hal-
les n'enregistrèrent hier qu'une livrai-
son de 60 tonnes de harengs, ce qui est
pratiquement insignifiant quand on
songe que l'agglomération compte plus
de quatre millions de consommateurs.
le Parisien vit sur ses stocks

personnels
Pour l'instant, le Parisien subsiste

sur ses stocks personnels et sur ceux
parcimonieusement distribues par les
services officiels. Ceux-ci, par exem-
ple, ont permis la constitution de ré-
serves de harengs frais et depuis plus
d'une semaine, Paris se nourrit autant
dire presque exclusivement de ce pois-
son démocratique. Mais cette solution
n'est qu'un expédi ent provisoire et qui
tire à sa fin. Pour le festin de demain
dimanche, on annonce une distribution
de 150 grammes de viande congelée.
C'est évidemment mieux que rien, mais
le rationnaire ne s'en estime pas pour
autant satisfait, averti qu'il est par la
crise de la viande, si aiguë qu'on n'en
saurait prévoir la fin avant le mois de
mars. M;.-G. G.

(Lire la suite en dernières
dépêches.)

Avons-nous une politique
de l'électricité ?

L 'A C T U A L IT E

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

La pénurie d'électricité indispose
et inquiète l'op inion publi que. Les
gens mal informés — et, malgré les
e f f o r t s  des informateurs, ils restent
la majorité — s'ingénient ù trouver
à ce p hénomène on ne sait quelles
raisons que les autorités auraient
honte d' avouer. Plusieurs fo i s  déjà,
on a a f f i rmé  en haut lieu que les ex-
portations n'étaient pas , comme cer-
tains ne cessent de le prétendre, la
cause du mal. En décembre dernier,
M. Celio l'a déclaré au Conseil na-
tional, elles sont tombées à ce mi-
nimum qu'exige notre politi que com-
merciale fondée  presque entièrement
sur le système des compensations.
Avant la guerre, les exportations re-
présentaient le 25 % de la p roduc-
tion ; elles ont été réduites au 4 %.
Ces ch i f f res , le chef du département
des postes et des chemins de f e r  et
ses collaborateurs en ont confirmé
l' exactitude dans une récente con-
férence de presse, au cours de la-
quelle ils ont donné des indications
précises sur les d i f f i cu l t é s  actuelles
de notre approvisionnement en éner-
gie électrique.

Ces renseignements sont préc is,
nets , irrécusables. Nous manquons
d 'électricité parce que, durant ces
dernières années, les besoins se sont
accrus dans une propor tion beau-
coup p lus grande , à un rythme beau-
coup p lus rap ide que les moyens de
production. On a bien construit des
usines, mais de moyenne et de p e-
tite capacité. Ce qu'il nous fau t  po ur
rétablir un jour l 'équilibre entre la
production et la consommation, ce
sont de très vastes bassins d' accumu-
lation.

On en avait prévu , mais des oppo-
sitions irréductibles — et justi f iées
à mon . avis — ont sitrgi en ce qui
cèneerne le Rheinwaîd. L 'a f f a i r e  est
maintenant enterrée, d'ailleurs, à
moins que les habitants des trois vil-
lages intéressés ne montrent un jou r
des dispositions plus conciliantes, ce
qui me paraît peu probab le. Les mê-
mes obstacles surg issent, dès qu'on
parle du projet de l 'Urseren. Quant
au projet  de Greina-Blenio , il se
heurte , lui aussi , au veto d'une au-
torité cantonale. En l'occurrence tou-
tefois , la position da gouvernement
des Grisons ne semble pas aussi fo r -
te que dans le cas du Rheinwaîd.
C'est bien p lutôt une question de
prestige qu'une question d 'équité qui
paraît retenir le Pet it Conseil des
Ligues , pour le p lus grand dam de
l'économie nationale.

A SA S m A A S A

Le Conseil fédéral  et les services
administratifs intéressés ( Of f i c e  de
l'économie électrique, Service f é d é -
ral des eaux) voient donc très exac-
tement la situation fâcheuse dans
laquelle se trouve notre pays , en dé-
pit de ses ressources naturelles. Ils
en discernent aussi nettement les
causes. Est-ce su f f i san t  ? N 'attend-on
pas que les autorités nous disent ce
qu'elles ont fa i t  déjà , ce qu'elles
comptent faire , si elles entendent in-
tervenir ?

Je connais la réponse : La Confé-
dération ne peut outrepasser les at-
tributions que lui accordent la cons-
titution et la loi. Or l' exploitation
des forces  hy drauliques n'est pas na-
tionalisée et, d'autre part , la loi ré-
serve aux cantons l' utilisation des
droits d' eau.

Sans méconnaître la valeur de cet

argument, nous pouvons dire cepen-
dant

^ 
que la Confédération n'est pas

entièrement désarmée. Dans un rap-
port dii M j çnvier 1930, le Conseil
fédéral  exposait ce qu'il attendait de
l 'Of f ice  de l'économie électrique qu'il
se proposait de créer. Il écrivait
alors :

« La documentation recueillie et
fondée  sur les études objectives qu'il
en aura fa i t , l' of f ice pourra, nous
le croyons, rendre de précieux ser-
vices, en nous facilitant la détermi-
nation des principes directeurs de
notre économie électrique, en rensei-
gnant les intéressés, en établissant
entre eux une liaison qui peut être
féconde.  Mais pour cela, il devra
exercer son activité en recherchant
un contact permanent avec , les cen-
trales d'électricité et les consomma-
teurs d'énerg ie, en s'e f forçan t d'en
saisir les besoins, en favorisant les
tendances de rapprochement et de
coopération. »

AmAAmAA *

Quels sont aujourd'hui ces prin-
cipes directeurs de l'économie élec-
trique ? Existent-ils ? A-t-on pris les
contacts nécessaires ? A-t-on suivi,
orienté, guidé ou simplement conseil-
lé la politique des grandes entre-
prises ou des consortiums ?

Autant de questions, autant d'in-
certitudes. Il ne sembe pas que si on
avait appliqué le programme esquis-
sé dans le rapport de 1930, on se
trouverait aujourd'hui en face  de tel-
les d i f f icu l tés .  On n'aurait pas vu les
services industriels faire cette récla-
me désordonnée et malsonnante (la
femme suisse « cuit » à l'électricité!)
alors qu'on devait prévoir l'actuelle
pénurie.

Un dernier point enfin ! Le cap i-
tal privé s'intéresse-t-il uniquement
aux proje ts lui assurant un grand,
très grand profit 'ôtt-bien se thontrê-
t-il disposé à'favoriser la construc
tion de barrages et.d' usines d'un rap-
port moindre, cela dans l'intérêt de
l'économie générale ? Car de tels pro-
jets existent sur le pap ier, les études
sont achevées, il s u f f i t  de trouver
les moyens de passer à l'œuvre.

De la réponse qui sera donnée à
cette question dépend , en bonne par -
tie, le succès ou l'échec des tentati-
ves poussées maintenant avec une
vigueur nouvelle pour la nationali-
sation des entreprises électriques.

G. P.

Traduit devant ses compatriotes après avoir été libéré
par le Tribunal international de Nuremberg '"

NUREMBERG, 24 (Reuter). — Le pro-
cès intenté à l'ancien diplomate Franz
von Papen devant le tribunal de déna-
zification do Nuremberg, s'est ouvert
vendredi. L'an passé, il avait été ac-
quitté par le tribunal militaire allié.
L'accusateur demande que von Papen
soit mis dans la classe des « princi-
paux criminels ». Selon d' acte d'accu-
sation , von Papen est inculpé pour avoir
aidé Hitler dans le domaine politique
et la propagande.

Von Papen a contesté la compétence
du tribunal d'épuration de Nuremberg
en faisant valoir qu 'il est habitant de
la zone d'occupation française. Mais
les sept membres du tribunal reje ttent
cette objection. Le président , M. Sachs,
a relevé que la procédure contre von
Papen est basée sur les dispositions de
la loi de dénazification qui n 'est tou-
chée en rien par les décisions du tri-
bunal de Nuremberg. De plus, le long
séjour de von Papen à, Nuremberg jus-
tifie également la désignation de cette
ville comme siège du tribunal.

L'acte d'accusation reproche à von
Papen d'avoir aidé Hitler à prendre le
pouvoir , d'avoir reçu l'insigne en or
du parti , soutenu les nationaux-socia-
listes et occupé un poste dans le gou-

vernement d'Hitler. L'acte d'accusa-
tion relève qu'au procès de Nuremberg
von Papen a été appelé à rendre des
comptes devant des Etats étrangers,
tandis qu 'il comparaît maintenant de-
vant un tri bunal allemand.

Une audience en famille !
La 6alle du tribunal, étroitement sur-

veillée, est comble. Von Papen est as-
sis aux côtés de 6ocn défenseur. Sa fem-
me, son fils et ses trois filOes sont par-
mi le public.

Après la lecture de l'acte d'accusa-
tion , l'incuflpé a la parole. Von Papen
commence par lire 6a biographie. M dé-
crit en détail la situation de l'Allema-
gne après la première'guerre mondia-
le.

Le président l'interrompt en lui inti-
mant l'ordre de supprimer les détailla
inutiles.

Von Papen proteste et déclare qu'il
doit décrire son pays avant l'époque
hitlérienne parce que l'acte d'accusa-
tion s'en occupe aussi.

Von Papen poursuit donc par le me-
nu l'histoire de sa carrière diplomati-
que.

Le tribunal s'ajourne à lundi.

Von Papen pour la seconde fois
au banc des accusés

A N N O N C E S  .
18 c. le millimètre, min. 4 fr. Petites annonces locales 12 e,

min. I fr. 20. — Avis tardifs 35. 47 et 58 c.
Réclames 60 e, locales 35 c. Mortuaires 20 c, locaux 16 s.

Pour les annonces de provenance extra-cantonale i
Annonces Suisses S. A., agence de publicité. Génère,

Lausanne et succursales dans tonte la Suisse

Pédants pr op os

Il  se peut gue vous musiez, il se peut
due vous travailliez, il se peut gue vous
dormiez. Il se peut aussi gue, juste-
ment, vous jetiez les yeux, au moment
où vous lisez ces lignes, gue- vous les
jetiez su.tr ce bout de colonne. J 'y ai
pensé, j' ai ouvert mon dictionnaire au
hasard , et suis tombé sur la fuscine ^ li-
se pourrait, me siiis-je dit, que, comme,
.moir vous ignoriez tout dç la fuscine.
O divine science, ijûé tes lumières sotû
donc bien faites pour chasser les ténè-
bres de l'ignorance I

Donc, le mot de fuscine gui me fas-
cine, ça ne vous dit rien t Non, ça n'est
pas une sorte de cotonnade : « La sou-
brette portai t un délicieux tablier de
fuscin e à pois. » Ni un engrais : * La
fuscin e longuement fermentée se mé-
lange au fumier ordinaire. » Ni encore
un instrument de musique : « Le solo
de fuscine, dans le troisième mouve-
ment de la « Symphonie en salopettes »,
de Tchert.chepsky-Samovar, a un mou-
vement et une couleur remarquables. »

Non, la fuscine se darde comme le
harpon. C'est urne fouami e, tout simple-
ment, ou une fischure, ou un bout, de
quièvre, ou un bouteux. Un haveneau,
enf i n l Ça ne vous dit. rien, tout ça ?

Eh bien sachez gue ce grand bougre
de bois et de f e r  sert à pêcher le con-
gre, servait à percer la boudouille cui-
rassée du mirmitlon, et sert encore
d'emblème au père Neptune. C'est cette
espèce de fourche qu'on lui voit sur les
monuments blancs, ce sceptre qu'il
brandit noir au-dessus des bassins gla-
cés, et les allées votif, se perdant grises
dans la brume. Bruns de branches et
de bourgeons , les arbres, gui vont dé-
croissant derrière les perspectives de
statues en marbre froid aux draperies
saisies au vol par le gel. Une masse hé-
rissée de jambes, de crinières, de na-
seaux frémissants et. f igés  figurent les
chevaux, et ils se donnent, le torticolis
à force de se cabrer, bien inutilement.

La fuscine de Neptune est le bâton
magique dont les enchantements ont
tout immobilisé dans le silence.

On rêve d'îlots dorés, de mer bleue,
de soleil aVor. Des pêcheurs y jettent
leur fuscin e d'un geste antique et 'noble
à faire honte à cette mythologie fardé e
de théâtre et/refroidie d'académisme. Il
y aurait des fruits tièdes, des dames
pu lpe uses au parler d'oiseau, et des
fleurs incarnatines. La pluie ne serait
gue de cailles rôties, il n'y aurait pa s

'. de journaux, et Neptune nous bénirait
(Tune fuscine chargée dé bondelles » là
sauce et de truites pw« bleu.'

— Mais cette fuscine, en somme, .c'est
un tri-dent, tout simplement !

— Non, le trident est un instrument
terrien gui sert à déterrer les pommes
de terre.

— Pourtant, on dit toujours le tri-
dent de Neptune, et on pêch e avec un
trident, aussi. Alors ?

— Alors, rien. oLnTE.

SUR LA FUSCINE

A B O N N E M E N T S
l an 6 mois 3 mois l mois

SUISSE, franco domicile 24.— 12.— 6.— 2.10
ETRANGER i Mêmes tarifs qu'en Suisse (majorés des frais
d» port pour l'étranger) dans la plupart des pays à condition
de souscrire à la poste du domicile de l'abonné. Pour les autres

pays, notre bureau renseignera les intéressés

A propos des travaux des adjoints des «quatre »

De notre correspondant de Londtres
par radiogramme :

Les adjoints des ministres des af fa i -
res étrangères, actuellement réunis à

' Londres, avant, même de pouvoir abor-
der le projet de traité de paix aile.
mand, se voient dans l'obligation de
donner une réponse à deux guestions
importantes • dans guelle mesure fa i re
-participer les dix-huit t petits » alliés
aux pourparlers en couru et quel régime
transitoire imposer à l'Allemagne jus -
qu'à la signature du traité de paix

fin al ? Les «peiifs» alliés, et même les
« moyens », ne sont pa s satisfai ts du
rôle gue leur font joue r les « guatre
grands ». Ils se regimbent, se concertent
et prole stent. On n'en restera pa s à des
prot estations, semble-t-il. Car la p res-
sion de ces petits Etats qui se sentent
moralement, frust rés d'un droit évident
dégénère maintenant en une véritable
campagne diplomatique de grand style.

(Lire la suite en dernières
dépêches.)

Les petits et moyens Etats
entendent participer

à la rédaction du traité
avec l'Allemagne



Jeune

sommelière
sérieuse et de confiance,
parlant le français et
l'allemand, cherche place
dans bon restaurant. En-
trée tout de -ulte, ou
époque ft convenir. Paire
offres sous chiffres P.
1472 N. à Publicitas,
Neuehfttêl.

La soussignée se char-
ge de tous

travaux
de couture

et se recommande pour
la confection de , dames
et messieurs. On reçoit
à nouveau de l'étoffe,
qualité d'avant - guerre.
S'adresser à Mme M Rle-
der-Studer, Marin , tous
les jours entre 18 h. et
20 heures et le samedi
dès 14 heures.

Jeune dame de 28 ans
CHERCHE EMPLOI

dans une famille, un hô-
tel ou une pension. Parle
l'Italien et le français, a
travaillé plusieurs années
en France. Pour tous ren-
seignements, s'adressor à
M. Carlo Deluca, camp
du Mail, grande salle,
Neuchfttel .

Monsieur d'un certain
ftge ayant certificat de
secrétaire-comptable s'oc-
cuperait de la

comptabilité
d'une petite entreprise
ou éventuellement secon-
derait chef de bureau.
Ecrire sous chiffres P. H.
229 au bureau de la
Feullle d'avis.

Jeune fille cherche pla-
ce dans

TEA-ROOM
et service de magasin. —
Adresser offres écrites à
D. Z. 232 au bureau de
la Feuille d'avis.

Sténo - '
dactylographe

cherche place à Neuch&-
tel, éventuellement à la
demi-Journée. Entrée im-
médiate. Bonnes référen-
ces. Adresser offres écri-
tes à F. X. 211 au bureau
de la Feuille d'avis. •

Jeune fille
quittant l'école au prin-
temps prochain , cherche
place dans ménage, si
possible avec petit en-
fant et vie de famille.
Sidonla Senn, Soloth—•-
nerstrasse 23, Olten.

Ouvrière couturière
cherche place à Neuchâ-
tel ou environs, dans
atelier . — Adresser offres
écrites à C. K. 227 au
bureau de ' la Feullle
d'avis.

JEUNE HOMME
de confiance, Suisse alle-
mand, 24 ans, cherche
emploi dans commerce,
hôtel ou restaurant. —
S'adresser à M. M. Lenga-
cher c/o famille Alle-
mann la Coudre. Neu-
chfttel

On cherche pour le ler
mal. une JEUNE FILLE
de ie ans. sérieuse et de
confiance, pour aider au
ménage, dans bonne fa-
mille avec deux enfants.
Occasion d'apprendre l'ai,
lemand. Gages ft conve-
nir. Vie de famille Of-
fres avec photographie à
Mme E. Felber, ingénieur,
Mûri près Berne.

On cherche, pour le
printemps, une

JEUNE FILLE
propre et travailleuse,
aimant les enfante, pour
aider dans un ménage
aveo une -fillette de cinq
ans. Vie de famille et
bons soins assurés. —
S'adresser à Mme Xavier
Vaucher, avenue de la
Gare 10, Fleurier.

On cherche

JEUNE HOMME
de 16 à 18 ans pour aider
à la campagne. Occasion
d'apprendre l'allemand .
Vie de famille. Salaire à
convenir. S'adresser à
ï——s Fehlmann-Zlminer-
mann, Villlgen (Argo-
vie).

On cherche pour aider
au ménage

JEUNE FILLE
propre et active, ayant
déjà été en service et ai-
mant les enfants. Vie de
famille. Entrée ler mars.
Adresser offres écrites à
D. X. 237 au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande pour le
ler février homme de 40
à 60 ans. com—ie

manœuvre
pour travaux de Jardi-
nage, nourri et logé, pla-
ce stable. S'adresser à
Charles Humbert, horti-
culteur, la Coudre (Neu-
ch&tel), tél. 5 29 38.

On cherche un

JEUNE HOMME
pour porter le lait et
aider au commerce pour
tout de suite. S'adresser
ft M. Schwab, laiterie,
Marin.

On demande un jeune homme comme

commissionnaire
Entrée immédiate. Bon salaire. — S'adresser
à Bell S. A., boucherie, 4, rue de la Treille,
Neuchâtel.

Nous cherchons, pour entrée immédiate
ou date à convenir :

plusieurs tourneurs
ayant expérience sur petit tour rapide ;

quelques mécaniciens
pour montage de petits appareils
de précision ;

quelques
électro-mécaniciens

connaissant la partie courant faible.
Faire offres à BEKA SAINT-AUBIN S. A.,
Saint-Aubin (Neuchâtel).

H 
NOUS; -CHERCHONS ||

8 une vendeuse 11
| et une apprentie |l
il POUR ENTRÉE IMMÉDIATE ||
' J Adresser offres manuscrites à È

-J BARBEY .& Cie, mercerie-bonneterie, ; i
Hl rue du Seyon , Neuchâtel.. [ '¦ ui

ON CHERCHE

couturière Ve ouvrière
sachant faire les essayages pour diriger atelier
de haute couture de douze ouvrières, à Lau-
sanne. Entrée tout de suite. — Offres sous
chiffres P.J„ 25729 L. à Publicitas, Lausanne.

ON CHERCHE un

bon mécanicien
sur machines à coudre

ou mécanicien qui sera mis au courant
de la branche machines ft coudre. Entrée
tout de suite ou date ft convenir. Adresser
offres manuscrites avec prétention de sa-
laire à H. Wettstein, machines à coudre

Bernina, Neuch&tel, Seyon 16.

Dans important établissement horticole,
on engagerait

aide-chef j ardinier
jeune homme actif , connaissant bien la cul-
ture maraîchère et l'arboriculture fruitière.
Place stable. Age : 21 à 23 ans. Salaire men-
suel : Fr. 220.—, nourri, logé. Date d'entrée à

_ . ,  . , . convenir. . ...i
Faire offres avec références, sous chiffres

B. T. 213 au bureau de la Feuille d'avis.

Maison d'édition de la Suisse centrale
cherche

JEUNES EMPLOYÉES
DE BUREAU

consciencieuses et travailleuses. Entrée
prochaine ou à convenir. Excellente
occasion d'apprendre la langue alle-
mande. — Adresser offres avec curri-
culum vitae, photographie et prétentions
de salaire sous chiffre 20287 TE, à M

Publicitas, Neuchâtel.

FEMME
DE CHAMBRE

sachant bien coudre et repasser est
demandée pour entrée à convenir.
Bons gages. S'adresser à Mme Henri-
Louis Bloch, Tête-de-Ran 4, la Chaux-
de-Fonds.

On cherche un jeune ouvrier

f erblantier-appare tlleur
Entrée à convenir.

Demander l'adresse du No 210
au bureau de la Feuille d'avis.

Bureau de la ville cherche

une employée comptable
une habile sténo-dactylographe
une employée débutante

(date à convenir).
Offres avec prétentions de salaire sous chif-

fres J. H. 167 au bureau de la Feuille d'avis.

OUVRIER SUR BOIS
trouverait emploi au chantier naval PAUL
STAEMPFLI, Serrières, Quai Jeanrenaud.

t " —\
Grande entreprise de mécanique de précision

à Genève cherche

un GRATTEUR spécialisé
ayant de l'initiative, au courant de la revision des

machines, âgé de 25 à 35 ans, et

un MÉCANICIEN-OUTILLEUR
qualifi é, ayant de l'expérience ct de l'initiative ,
connaissant la petite mécanique. Age de 25 à 35 ans.

Faire offres avec curriculum vitae manuscrit , photo-
graphie, copies de certificat et prétentions de salaire,

sous chiffres H. 100175 X., Publicitas , Genève. \

\ J

On cherche

JEUNE HOMME
de 16 à 18 ans, dans un
train de campagne de
moyenne i m p o r ta n c e .
Bonne occasion d'appren-
dre l'allemand Vie de
famille. — Famille Her.
mann F r e l b u r g h au s -
Schmld, S p e n g e l r i ed
Kossliausern (Berne).

Nettoyage
Dame sérieuse est cher-

chée pour quelques heu-
res par semaine pour le
nettoyage des bureaux et
le chauffage. Demander
l'adresse du No 239 au
bureau de la FeulUe
d'avis.

On cherche

cuisinière
expérimentée

dans ménage de quatre
ou cinq personnes. —
Prière de se présenter ou
de faire offres aveo pré-
tentions de salaire, ft Mme
Rodolphe de Coulon , Clos-
Brochet 3, Neuohâtel.

Organisation de vente
oherche

représentant
Indépendant, c l i e n t è l e
particulière, pour articles
bien Introduits et de bon
rapport. (Débutants se-
ront mis au courant.)
Offres' sous chiffres P. M.
3014 L., à Publicitas,
Lausanne.

ON CHERCHE

OUVRIÈRES
sachant coudre à la machine.

S'adresser chez BIEDERMANN et Cie S.A.

Bureau de la ville cherche une

employée
ou débutante

Faire offres sous chiffres P. 1417 N.,
à Publicitas, Neuchâtel.

Importante administration
de la ville

cherche

un apprenti de bureau
un aide-comptable
une sténo-dactylographe

Places stables et bien rétribuées.
Entrée en fonctions immédiate ou à convenir.
Faire offres avec prétentions de salaire et
curriculum vitae sous chiffres D. N. 187 au

bureau de la Feuille d'avis.

PRESSANT
Place pour un mécanicien

ou aide-mécanicien
et un laveur.

Garage Schenker, faubourg du Lac 29

Domaine du centre du vignoble neuchâte-
lois engagerait tout de suite,

VIGNERON-CAVISTE
acti f, travailleur et sobre, au courant des tra-
vaux de cave et des vignes.

Adresser offres et prétentions sous chiffres
P. 1477 N., à Publicitas, Neuchâtel.

On cherche, pour entrée immédiate ou à
convenir,

jeune homme
de 15 à 17 ans pour faire différents travaux
de bureau et les commissions. Possibilités à
jeun e homme intelligent , sérieux et , de con-
fiance de se créer une situation. — Offres
détaillées si possible avec photographie sous
chiffres P. 1488 N. à Publicitas , Neuchâtel.

On cherche

GARÇON
de 15 à 16 ans désirant
apprendre l'allemand,
pour soigner quatre ou
cinq pièces de bétail. Vie
de famille, voyage payé-
A. Zblnden, Kehl_of-Eg-
nach (Thurgovie).

La Neuveville
Ménage de deux per-

sonnes âgées mais en
santé oherche

dame sérieuse
de toute confia—ce, re-
commandée pour tenir un
ménage soigné. Vie de
famille. Bons traitements.
Place stable. Entrée 1er
avril ou date à convenir.
Demander l'adresse du
No 152 au bureau de la
Feullle d'avis.

Je cherche

JEUNE FILLE
au courant des travaux
d'un ménage soigné, sa-
chant un peu cuire. —
Offres à Mme G. Bon-
hôte, Beaux-Arte 18, tél.
5 42 03.

On cherohe bon

VIGNERON
pour cultiver s_; ou-
vriers dans l'ouest de
la ville. S'adresser :
Trc—s-Partes 11 ou té-
léphoner au 61491.

¦

I L a  

fabrique AGULA, Serrières M]
engagerait des - 1 -]

OUVRIÈRES i
OU DÉBUTANTES 1

Entrée immédiate. — Places stables. [gl
Salaires intéressants pour débutantes. i j

OUVRIÈRES
Si vous vous intéressez à un travail
propre et très bien rétribué, à domicile
ou à l'atelier , présentez - vous à la

Maison Léon TEMPELHOF, fabrique de vête-
ments imperméables, Sablons 57, NEUCHATEL.

B-HU--B_---B-3BB_.BMIS-_.__---BB
S SS Important établissement de la place g
¦ demande a

f STÉNO-DACTYLOGRAPHE j
B connaissant si possible la langue aile- B
B mande et ayant une bonne pratique ~jj
4 de la machine à écrire. Place stable [j
m au bénéfice d'une caisse de pension. H

Adresser offres, avec références et |j
Q prétentions, sous chiffres G. F. 126 au ^m bureau de la Feuille d'avis. ir-
ai s
B fl
BBBBBBBBBBBBBBBBBBBBaBBBBBBBBB B

Ouvrières et débutantes
Jeune manœuvre

sont demandés.
: PLACE STABLE, ENTRÉE IMMÉDIATE

Se présenter à la fabrique de confiserie,
PRODUITS RENAUD, CORMONDRÈCHE

TRANSAIR S. A. cherche
un mécanicien

et deux manœuvres-
aides mécanicien

Faire offres ou se présenter Promenade-
Noire 2, ou Atelier de Planeyse, Colombier.

ENTREPRISE DE PESEUX
engagerait immédiatement

mécanicien de précision
et un i

APPRENTI '
Faire offres avec copies de certificats et
prétentions de salaire, éventuellement

chambre et pension à disposition. '.-
Adresser offres écrites à M. M. 188

au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche un jeune homme de confiance
comme

commissionnaire
Entrée tout de suite.

BOUCHERIE KRAMER, PESEUX.

Aide-vendeuse
est demandée pour commerce d'alimentation.
Entrée tout de suite ou à convenir. — Adresser
offres écrites à F. S. 235 au bureau de la
Feuille d'avis.

Ouvrière habile
et consciencieuse

ayant travaillé de nombreuses années, ft
satisfaction de ses chefs, dans atelier de
radios, cherche travail similaire à falre
à _ nmî/>il_ k Neuchâtel. Pourrait éven-
a QO—llCllc tuellement s'adapter à au-
tre travail se rapprochant de celui exercé.
Adresser offres écrites à P. K. 215 au

bureau de la Feullle d'avis.

ŝ |jj !3 Neuchâtel
Permis de construction

.Demande de la Société
anonyme Papeteries S. A.,
fabrique de papier, d'a-
grandir l'un de ses bâti-
ments, 94, rue des Usines.

Les plans sont déposés
au bureau de la police
des constructions, hôtel"
communal, jusqu'au 8 fé-
vrier 1947.
Police des constructions.

;£.": £§:::: COMMUNE
yll__ de
iPB CRESSIER
iMll' '¦.¦ Par suite de jtjémiçslon,
fei commune f» .'Cressier'met au concours le poste
:de .'

garde police -
concierge

r Entrée en fonctions :
1er avril 1JH7.

Conditions d'engage-
ment : être ftgé de 25 ft
35 ans, marié, apte au
service actif et présenter
,un cert!ficait médical.

Le cahier des charges
-peut être consulté au
Bureau communal et les
offres doivent parvenir
au Conseil communal
Jusqu'au 31 Janvier.

< Conseil communal.

Affaire intéressante
A vendre ft Vevey bel

IMMEUBLE
locatif aveo bains et
buanderie, seuls dans la
contrée. S'adresser ft J.
Bachmann, quai Ferdon-
net, Vevey, tél. 5 11 78. +.
F l—————

A vendre à Cor-
celles,

VIGNE .
de 1135 m', aux Clos.

Offres sous chiffres
F. S, 161 au bureau de
Jâ Feuille d'avis.

On. cherche à acheter,
p a . ce—tre de Neuoh&tel,
Une ||

- g|MAISO$Jgp
A "un ou deux logement.
Adresser offres écrites à
M. P. 18 au bureau de
la Feuille d'avis. !'
¦

A Vendre de gré ft gré
h NEUCHATEL, haut de
la ville, une

MAISON
entièrement modernisée,
trois logements, tout
confort, grand terrain at-

. tenant. Vue splendide et
Imprenable. Offres sous
chiffres P 1441 N & Pu.
blicitas. Neuchâtel.

B. DE CHAMBRIER
Place Purry 1. Neuch atel

TéL 617 29
Bureaux & Lausanne

et. ft la Ohaux-de-Fonds
VENTE ET GÉBANCE

D'IMMEUBLES

POUR PLACEMENT
DE FONDS

Immeuble locatif
;...- . moderne,

„ Neuchâtel
(1936), de huit loge-
ments de trois pièces,
confort, belle situation
dans quartier Industriel.
Loyers très modérés.

S&: 
¦ 

<fc
Immeubles -
de rapport.

d'importance diverse, ft
vendre, ft Neuchâtel , Lau-
sanne, Genève, Tous ren-
seignements auprès de l'a-
gence.

A vendre à Neuchâtel.
haut de la ville, une

jolie propriété
Maison de trols logements
de trois pièces, bains,
central. Local pour ate-
lier , dépendances, pou-
lailler. Trêg beau Jardin
potager et fruitier de
grand rapport Situation
splendide. Logement libre
pour l'acquéreur.

A vendre, dans le vi-
gnoble neuchâtelois, une
maison familiale
de huit pièces, confort
moderne. Jardin de 100O
ms . Belle situation en
bordure de la route can-
tonale. — A proximité du
tram. — Libre à bref dé-
lai pour l'acquéreur.

A vendre, à COUVET,
au centre du village,

bel immeuble
locatif

contenant un magasin,
dépendances et trois loge-
ments de quatre et trois
pièces, confort moderne
Parfalt état d'entretien. —
Placement cîe tout repos.

Couple tranquille cher-
che

LOGEMENT
de deux ou trois pièces.
Possibilité d'échange con-
tre logement de deux
pièces, côté est, tout de
suite ou à convenir. —
Adresser offres écrites ft
O. L. 194 au bureau de
la Feullle d'avis.

Je oherche un

appartement
de trois ou quatre pièces,
confort, pour tout de
suite, de préférence aux
environs de Neuchâtel.
Falre offres sous chiffres
J. J. 204 au bureau de
la Feullle d'avis.

On cheirche pour le
printemps

logement
de deux pièces. Adresser
offres écrites à H. K. 88
au bureau de la Pe_Ue
d'avis.

Monsieur 'cherche une

chambre
à louer à Neuchâtel pour
le 15 février. S'adresser à
François Bregneonl, rue
Frltz-Courvois 1er 41, la
Chaux-de-Fonds.

Pour l'automne, J'échan-
gerais mon

appartement
cinq pièces tout confort
contre appartement de
sept pièces, confort mo-
derne, centre de la ville.
Falre offres sous chiffres
P. S. 233 au bureau de la
Feuille d'avis.

A LOUER
bel appartement de trols
pièces et cuisine, plein
soleil, balcon, tout con-
fort, ft proximité du cen-
tre, en échange de quatre
ou cinq pièces, confort ,
Jardin, en ville ou aux
environs. Ecrire sous chif-
fres H. K. 230 au bureau
de la Feullle d'avis.

ÉCHANGE
On échangerait un lo-

gement de deux pièces,
tout confort, en ville,
contre un logement de
trols & cinq pièces au
centre de la ville. Adres-
ser offres écrites & B. H.
17 au bureau de la Feuille
d'avis.

On échangerait ft la
Chaux-de-Fonds,

bel appartement
do quatre pièces, salle de
bains, eau chaude, ter-
rasse, balcon, Jardin, etc.,
contre appartement dé
deux ou trois pièces avec
confort, ft Neuohâtel. —
Ecrire sous chiffres A. B.
228 au bureau de la
Feuille d'avis.

PESEUX
Locaux à louer
A louer pour Juin pro-

chain, au centre de Pe-
seux, grand local avec
arrière-magasin et dépen-
dances, pouvant convenir
pour tout genre de com-
merce. Passage très fré-
quenté. Vitrines sur rue.
Pour tous —>nselgnement6,
s'adresser ft Ohs. Dubois,
bureau de gérances, à
Peseux. Tél. 6 14 13.

ÉCHANGE
On échangerait un bel

appartement de quatre
pièces à Me—ruz. tout
confort, part de Jardin , ft
proximité du lac, contre
un appartement de trois
pièces plus près de la vil.
le ; confort exigé. Adres-
ser offres écrites à B R.
168 au bureau de ' la
Feuille d'avis.

A louer à demoiselle
sérieuse,
chambre meublée
au centre de la ville. —
Adresser offres écrites ft
W. H. 238 au bureau de
la Feuille d'avis.

Quartier Beaux - Arts,
belle

CHAMBRE ET PENSION
Téléphone 5 46 81.

Demander l'adresse du
No 223 au bureau de la
Feullle d'avis.

Employée de bureau
rentrant le samedi et le
dimanche ft la maison,
cherche

CHAMBRE ET PENSION
Offres sous chiffres B. N.
224 au bureau de la
Feullle d'avis.

PENSION
Nous prendrions encore

deux pensionnaires pour
la table. Bonne pension
bourgeoise. S'adresser ft
Mme Marguet, Beaux-
Arts 11.

PENSION
Demoiselle âgée, mais

n'exigeant pas de soins,
cherohe pour le prin-
temps, dans une famille,
pension aveo ohambre,
qu'elle pourrait meubler
elle-même. Adresser of-
fres . écrites sou8 chiffres
X. B. 160 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre à Colom-
bier,

VIGNE
de 2274 m2, abords

• immédiats grande ar-
tère, eau, gaz, "électri-
cité à quelques mètres,
au plus offrant, sous
chiffres G. F. 150 au
bureau de la Feuille
d'avis.

TéL- 5 48 48
FIDUCIAIRE F. LANDRY

A VENDRE, quartier est,

maison familiale
deux appartements de deux et quatre pièces
bains, central, jardin , toutes dépendances.

Conditions favorables.

Logement de quatre pièces

A VENDRE A LA T0UR-DE-PE1LZ
VILLA de neuf pièces

cuisine, bain, chauffage central. Jardin 1100 m3.
Belle situation, vue étendue. Proximité C.F.F. et
tram. — Renseignements en l'Etude Monod & De-
lafontaine, notaires, Vevey.

Grand atelier
pour travailler le bois, est à vendre
avec ou sans machines, apparte-
ments, dépendances, grande localité

industrielle du vignoble.
Faire offres sous chiffres M. H. 240

au bureau de la Feuille d'avis.

Favorable occasion pour capitaliste
Maison de bon rapport à vendre
S'adresser étude G. Etter, notaire, 7, Serre.

Domaine de montagne à vendre
jusqu'au 15 février 1947, d'une superficie de
70 poses neuchâteloises, altitude 1050 m., pro-
che de la gare de Boveresse ;

soit : 41 poses labourables et 29 poses de
pâturage boisé ; libre de bail le 23 avril 1947.

S'adresser à Albert Vaucher, à BOVERESSE,
route de Couvet.

Une dame et sa fille cherchent un

APPARTEMENT
de trois pièces à Neuchâtel ou dans une loca-
lité avoisinante.

Adresser offres écrites à M. O. 216 au bureau
de la Feuille d'avis.

Mise de bétail
et chédail

Le mercredi 29 janvier 1947, dès 13 heures
précises, devant son domicile à

VILLARS-LE-GRAND
M. Emile CHRISTINAT exposera en mise pu-
blique, pour cause de cessation d'exploitation,
tout son bétail et chédail, soit :

BÉTAIL : Une jument de quatorze ans ; une
jument de quatre ans, avec papiers d'ascen-
dance ; un ' poulain d'un an , avec papiers
d'ascendance ; deux vaches fraîches vêlées ;
une vache portante ; une génisse prête ; un
bœuf de deux ans ; une génisse de quatorze
mois ; un boeuf d'un an.

CHÉDAIL : Trois chars à pont ; un camion
à un cheval ; une caisse à purin, 900 litres ;
une faucheuse « Aebi » ; un peigne à regain ;
deux charrues ; un lugeon ; un arrache-pommes
de terre « Aebi » ; un semoir treize socs ;
deux herses ; deux brancards ; une meule à
moteur ; une batteuse ; un hache-paille ; un
coupe-paille ; un concasseur aplatisseur ; un
moulin ; une caisse à porcs ; deux colliers de
chevaux ; un eollier de vache ; deux couver-
tures de laine ; deux

^ 
couvertures imperméa-

bles ; clochettes ; chaînes ; une caisse à gra-
vier 1 m3 ; un coupe-racines ; deux grands
râteaux ; une chaudière ; un bouilleur Zoug
100 litres ; une boille à lait 30 litres, neuve ;
deux seaux à Iraire ; deux tines ; deux ton-
neaux ovales de 250' litres ; trois tonneaux ;
gerles ; entonnoir ; deux essieux de dix-sept
lignes ; un trabichet ; un plot de boucherie ;
une boille à vitrioler ; deux grandes échelles ;
un lit de fer ; un fourneau en catelles ; un
établi ; trois tables ; caisse à bois ; 10,000 kg.
de foin et paille ; 800 kg. d'avoine ; liens de
gerbes , divers outils de charron et aratoires ,
etc. • " " _ . . . . '

Paiement comptant
Etude André HEDIGER, notaire , à Avenches.

Monsieur cherche

belle CHAMBRE
tranquille , meublée ou non , à proximité de la
gare, payement d'avance. Offres sous chiffres
S. A. 7912 Z. aux Annonces suisses S. A.,

I Zurich,( . .  . . .. • ' ... . ;

Domaine à vendre
à Rochefort , comprenant bâtiment et 30 poses
de terrain.

S'adresser : pour visiter, à M. Numa Renaud ,
à Rochefort , et pour traiter à Me J.-P. Michaud,
avocat et notaire , à Colombier.

A vendre, dans le dis-
trict de Boudry, un

DOMAINE
en plein rapport, de tren-
te-oinq poses, ' compre-
nant': une maison d'habi-
tation avec deux loge-
ments, grange, écurie
(pouvant contenir plus de
vLogt1 bêtes), un grand
hangar et toutes dépen-
dances. C—ivlendralt pour
placement de tonds.

Faire offres sous chif-
fres P Tt 25469 h à Pu-
blicitas, Lausanne.



(Suite de la deuxième page)
Nous cherchons

place de volontaire
dans bureau de poste ou dans commerce pour Jeune
Suisse allemand, hors de l'école.

S'adresser à Fursorgestelle Viscose, Emmenbrucke,
Lucern e, Tél. 2 72 02.

SS"___ DIVAN-LIT
avec coffre pour literie ,
barrières mobiles, avec tis-

• su, seulement 308 fr., chez

i Facilités de paiement sur
demande

| TOURBE
A vendre 30 tonnes

de tourbe noire, bien
sèche, rendue à domi-
cile. — S'adresser à
Willy Benoit , Petit-
Martel , tél. 3 72 18.

A vendre un

bon taureau
de 18 mois, avec cahier
fédéral, exempt de tuber-
culose.'

S'adresser ft Lorlmler,
, Ohézard, tél. 71594.

A vendre une

machine à coudre
d'occasion

« Singer », C. B., avec
coffret, installée pour re-

5 priser les bas et le linge.
180 fr. Livrée avec garan-

i tie. Facilités de paiement.
6 H. Wettstein, Seyon 16-

Grand-Rue 5, tél. 5 34 24.
Neuchâtel.

A vendre une

machine à coudre
d'occasion

; V. S., cousant en avant
et en arrière, Installée
pour repriser, formant
meuble. 90 fr. Livrée avec

1 garantie. Faci l i tés  de
paiement. H. Wettsteln,
Seyon 16 - Grand-Rue 5,
tél. 5 34 24. Neuchâtel.

Tableau Ed. de Pury
«Jeune Algérienne »
belle pièce, ft vendre. Prix
avantageux. — Demander
l'adresse du No 231 au
bureau de la Feuille
d'avis.__ .

« Citroën » 11L
1939-1940, voiture noire,
soignée, roulé 28,000 km.,
à vendre Fr. 8800.— . —
Demander l'adresse du
No 236 au bureau de la
Feuille d'avis.

PNEUS
tracteurs - camions -

j autos - motos - vélos,
I normaux et à neige, 825
! x 20, livrables lmmédia-
I tement. Autos-Motos, Pe.
I seux , tél. 616 85. garage
' Terminus. Salnt-Blaise.

A VENDRE
deux lits d'une place et
demie, deux tables et un
pupitre, chez Robert
Hausener. Fontaine ; té-
léphone 7 12 10.

Occasion
camion « Ford »

modèle 1930, 500 kg. Di-
mensions du pont. 260 x
170 ; en bon état Prix :
Fr. 2500.-. M. E. Bach-
man, mécanicien, Bou-
dry. tél. 6 40 78.

Poussette de chambre
en osier, roues caout-
choutées, en bon état,
propre, à vendre. Crêt-
Taconnet 10, ler étage.

OCCASIONS
une machine ft écrire,
montres, radios, Jeu de
football, divans, tables,
chaises, glaces, potagers,
aspirateurs, vélos, machi-
nes à coudre, commodes,
habits, souliers, pein-
tures, cuisinière, etc. —
Soldes et occasions. Tel
5 12 43 Marcelle Remy.
passage du Neubourg.

A vendre un

vélo d'homme
« Condor », trois vitesses,
en parfait état. Bas prix.
Adresser offres écrites à

f N. N. 222 au bureau de
la Feuille d'avis.

f_\ Cherchez votre
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A vendre un

; pardessus noir
taille moyenne, forme ra-

. glan, doublé de soie,
100 fr. ; un

manteau de dame
' taille 44, col de fourrure

noir , 60 fr.
Téléphone 5 1146.

Pourquoi pas !
faire une visite dans les
grands magasins de meu-
ble G. MEYER ? Vous se-
rez convaincus de ses
beaux meubles, de sa qua-
lité, de son bon marché

réel.
Choix énorme en cham-
bres à coucher , salles à
manger, buffet de service
du plus simple au plus
luxueux, tables à allonges,
chaises de salle à manger
fauteuils, couches, divans-
lits, bureaux ministres, bi-
bliothèques, salons, tables
radios, tables roulantes,
de salon, tables à ouvra-
ge, guéridons, amolres.

Je reprends en compte
vos vieux meubles contre

des neufs

'tas.
Facilités de paiement

MAGASINS MEIER S.A.
Les fameux Porto blancs

et rouges. Cinq sortes de
Vermouth blanc et rouge.
Vin du Chili « Santa
Rita » vieux...

BOULANGERS
A vendre plusieurs cen-

taines de

fagots de lignure
dimension spéciale pour
gueulard, et

coenneaux
S'adresser à scierle-rabo-

terie Ch. Port—er, le Lan-
deron, tél. 7 93 42.

Fiancés
A vendre tout de suite,

à prix Intéressant, su-
perbe chambre à manger

' en noyer Caucase poli. —
S'adresser au faubourg de
l'Hôpital 39b, R. Ch., après
18 heures et le matin.

\ Automobilistes !
Nous avons enco-
re de l' a n t i g e 1
américain , pre-
mière qualité.

t Garage
Patthey & fils
Manège 1 Tél.5 30 16

NEUCHATEL
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CHEMISES pour messieurs
en flanellette , jusqu'au No 40

| Fr. 1350
CHEMISES pour messieurs

popeline rayée

Fr. 18. -
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La famille
de Madame Paul
HOFSTETTER re-
mercie bien sincère-
ment toutes les per-
sonnes qui ont pris
part à son grand
deuil.

Buttes, Auvernier,
Janvier 1947.

I L a  

famille de M. Jean PEROITI remercie
très sincèrement toutes les personnes qui ont
entouré leur cher disparu durant sa longue
maladie; elle remercie aussi pour les nombreu-
ses fleurs et les marques de sympathie qui
leur ont été adressées pendant ces Jours de
'¦ruelle séparation.

pi Les Geneveys-sur-Coffrane, le 23 Janvier 1947.

Madame ri-
Monsieur Françob
DEAMBROSI - GO-
BET, et leur fille.
Simonne à Neuchil-
tel, très touchés des
nombreuses marque.'
de sympathie reçues,
remercient sincère-
ment toutes les per-
sonnes qui ont pris
part à leur deuil.

Neuchâtel, le 22
Janvler 1947.

A vendre un

bureau ancien !
Poudrières 45, tél. 5 28 24.

A vendre à prix avan.
tageux une

cuisinière à gaz
beau lustre

Demander l'adresse du
No 217 au bureau de la
Feullle d'avis. - I

Génisses
Deux génisses, prêtes

pour février, et quelques
génisses du printemps,
sont, à vendre chez André I
Duvanel , Sagnettes sur |
Fleurier, tél. 3 52 65, Bré- j
vlne. i

A vendre un

petit chalet
à la Tène

Ecrire sous chiffres K. J.
220 au bureau de la
Feullle d'avis.

A vendre d'occasion un
jaquette de fourrure

taille 44 (pattes d'astra-
kan) et une
jaquette de fourrure
petite taille (têtes de rat
musqué), te —.tes noires-

S'adresser à Mme Milca
Bornand , fourrure, Louis-
Favre 3.

POUSSETTES
-

« Wisa - Gloria », extra-
souples, avec gros pneus,
toutes teintes. Très grand
choix. Bledermann . rue
du Bassin, Neuchâtel.

o/oGré/Œj QCoop éraûrêdeQ.
tonSQmmajSom

ŒUFS FRAIS
ÉTRANGERS
26 c. la pièce

DANS TOUS NOS
MAGASINS

Je cherche à acheter

AUTO
récente de 6 à 15 CV.
Payement comptant. In-
diquer année, état et
prix. Ecrire à D. M. 212
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à acheter

« Leica »
ou autre appareil 35 mm.
Ecrire en indiquant prix
et détails techniques à
R. S. 179 au bureau de
la Feuille d'avis.

Particulier cberche à
acheter

« Fiat » 1500
modèle 1938-1939. Adres-
ser offres écrites à o. F.
174 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche à acheter
uii

tricycle
pour enfant, en bon état.

Faire offres à famille
F. Sc_reyer-Arnold, Gais
près Salnt-Blaise (Berne)

DISQUES
récents de danse seraient
achetés. Adresser offres
écrites à W. L. 226 au
bureau de la Feullle
d'avis.

On demande à acheter
des

patins vissés
No 38, en bon état. —
S'adresser à Mme Samuel
Ducommun, Vauseyon 17.

J'achèterais

bottes d'équitation
No 43. — Adresser offres
écrites à O. E. 221 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Beau choix
de cartes de visites
au bureau du j ournal

Perdu jeune
chien courant

brun roux, poitrail el
pattes de devant blancs
39 cm. de haut, sans col-
lier, répondant au non:
de « Toby ». Egaré depuis
dimanche. Prière à ls
personne qui en a prii
soin d'aviser le No 7 12 3i
ou 7 13 10, les Hauts-Ge-
neveys. Récompense.

Uiiiia la iman

PÉDICURE
Autorisée par l'Etat

Soins consclenc—_x
_ prix modérés

Madame

Jane-Alice PERRET
Rue Coulon 4

Tram No 1 (UniversIté]
Neuchâtel Tél. 5 31 34

(Se rend à domicile)

Dr Perrenoud
ABSENT

DU LUNDI 27
AU JEUDI 30

Clinique
4a Chapelle »

Le Landeron
Tél. 7 93 01

Accouchements
Pouponnière

Demandez conditions
Voiture de la clinique (
disposition de la cllentèh

A VENDRE
20 m3 de foyard 40 et 60 mm., établi et outil-
lage divers de menuiserie. — S'adresser dès
lundi à A. MEYER , fabrique de lampes, Cor-
mondrèche , tél. 6 15 30.

Parents
Choisissez maintenant

ie berces y
ia voiture
ie pousse-pousse
pour votre bébé

CHOIX COMPLET

ii dans tous les modèles et dans
tous les prix

LA MAISON SPÉCIALISÉE

/f
' t

Ponr vos ^ _f

(2/MPRIMÉS
Une se_« adre_»

L 'IMPRIMERIE CENTRALE
Bue dn Concert 6, ler étage
TéL 612 26

( 
Un bon grand
potager à bois

« SARINA », grandeur de la plate-forme
90 X 80 cm. muni de quatre plaques chauf-
fantes « Jupiter ». Faculté de cuire aussi sans
les plaques. Diamètre des trous : 26 cm. Deux
beauA grands fours 53 X 35 cm., marchant à
la perfection. Ce potager est usagé, entière-
ment remis en état et offert avec toute ga-

rantie de satisfaction pour l'acquéreur.
Conviendrait essentiellement pour

hôtel - pension ou restaurant.
A voir auprès de la maison BECK & Cle

à Peseux. Fournaux et potagers. Tél. 6 12 43

V ^

CEM S. A., Radio Niesen, N __££ _?EL

cherche pour le printemps

APPRENTI DE COMMERCE
ayant suivi les classes secondaires. Place Intéres-
sante avec possibilité d'acquérir de parfaites con-
naissances commerciales. Offres manuscrites désirées.

On cherche, pour le
1er mal, pour deux Jeu"
nés filles de confiance,
figées de 16 ans,

place dans
un ménage

si possible dans le même
endroit. Occasion d'ap-
prendre le français dési-
rée Salaire selon enten-
te. ' Offres à Mlle Heidy
Wllllsegger Unterstadt
365, Zofingue (Argovie).

Jeune fille

cherche place
à Neuchâtel ou environs,
poux travaux de bureau
et particulièrement pour
la correspondance alle-
mande. Adresser offres à
Irma Bierl , Berne, Mues-
mattstrasse 33.

PLUSIEURS
MAÇONS

Italiens, dont deux spé-
cialistes pour béton ar-
mé, cherchent place pour
oe printemps. Adresser
offres écrites à E. B. 241
au bureau de la Feuille
d'avis.

LINGÈRE
cherche Journées chez
client pour tout ce qui
concerne son métier, y
compris très bon raccom-
modage. Adresser offres
écrites à, G. H. 234 au
bureau de la Feullle
d'avis.

Jeune fille
nonnête et travailleuse,
oherche place dans bou-
langerie ou petite mal-
son de oc—_îerce, où elle
pourrait apprendre la
cuisine et le français. Vie
de famille désirée. Of-
fres avec conditions de
salaire à Annelles Bach-
mann, Inwll-Dorf (Lu-
cerne).

CHEF
CUISINIÈRE-
PÂTISSIÈRE

46 ans, Française, cher-
che place à Neuchâtel ,
dons restaurant, hôtel ,
pension ; papiers en rè-
gle, références. Mme Mi-
quel. 19, rue Jacques-
Kablé, Paris 18me.

Jeune fille de 16 ans,

cherche place
d'apprentie dans une
droguerie, pour le prin-
temps. Elle parle le fran-
çais et l'allemand. Falre
offres à Mme Vaney, ins-
titut « La Rochette »,
Saint-Aubin.

Apprentie
de commerce

Importante maison de
textiles en gros, fabrica-
tion , importation et ex-
portation , cherche

jeune fille
de toute confiance, acti-
ve, débrouillarde, pour
un apprentissage très in-
téressant. Bonne place
avec avenir. Entrée a
convenir. Adresser offres
écrites à F F. 201 au bu-
reau de la Feullle d'avis.

Bonne ménagère gouvernante
d'un certain âge cherche
place dans un ménage
soigné, chez des mes-
sieurs, ville ou environs,
de préférence chez ' un
vieux monsieur seul. En-
trée tout de suite. Adres-
ser offres écrites à V. T.
163 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche pour Jeune
fille de 19 ans. de bonne
famlUe, place de

VOLONTAIRE
dans famille protestante
sérieuse, pour apprendre
la langue française. Vie
de famille. Offres à
Kummer, Gundeldinger-
strasse 95, Bâle.

Vendeuse
cherche emploi dans
commerce de la ville.
Libre tout de suite. —
Adresser offres écrites à
K. B. 214 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune fille de la région
de Montrbéliard (France),
19 ans, avec bonne Ins-
truction, ayan t  suivi
l'école secondaire, de ca-
ractère gai,

CHERCHE PLACE
auprès d'enfants. Adres-
ser offres écrites à L. C.
218 au bureau de la
Feullle d'avis.

COMPTABLE
expérimenté, se —large-
rait encore d'une ou deux
comptabilités, boucle-
ments, déclarations d'im-
pôts. Donnerait aussi le-
çons de comptabilité.
Prix modérés Demander
l'adresse du No 219 au
bureau de la Feullle
d'avis. . '

COUTURIÈRE
se recommande pour
Journées et travail & do-
micile. Ecrire à H. P. 225
au bureau de la Feuille
d'avis.

JEUNE FILLE
cherche place dans mé-
nage, éventuellement mé-
nage avec enfants, afin
de se perfectionner dal-
la langue française et
dans les travaux du mé-
nage. Entrée environ 15
mars. Offres à T. Sigg,
Hopf—istrasse 3, Winter-
thour.

Apprenti
de commerce

Importante maison de
textiles en gros, fabrica-
tion, importation et ex-
portation , oherche

JEUNE HOMME
de toute confiance, actif ,
débrouilard , pour un ap-
prentissage ' très Intéres-
sant. Bonne place avec
avenir. Entrée à conve-
nir. Adresser offres écri-
tes à E E. 2CO au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche

apprenti
mécanicien

sur machines
à écrire

Faire offres écrites à
l'agence Underwood , rue
du Seyon 7, Neuchâtel.

ÉCOLE DE MÉCANIQUE ET D'ÉLECTRICITÉ
NEUCHATEL

Apprentissages complets. Pratiques et
théoriques.

Diplôme de technicien mécanicien et
électromécanicien.

Inscriptions reçues jusqu'au 5 mars 1947.
Examens d'admission : 7 et 8 mars 1947.
Ouverture des cours : 5 mai 1947.
Renseignements envoyés gratuitement par la

direction de l'école.

Nous cherchons, pour entrée im-
médiate ou à convenir,

APPRENTI
PEINTRE

avec possibilité d'apprendre la pein-
ture d'enseignes et la décoration en
cas de convenance.

Faire offres manuscrites avec pho-
tographie à l'entreprise M. Thomet
fils, Ecluse 15, Neuchâtel.

MÉCANICIEN
DE PRÉCISION

Nous engagerions, au printemps 1947, un
apprenti. Certificats de l'école secondaire et
de capacités pour la mécanique nécessaires.
SANNMANN, mécanique, Saars 16, Neuchâtel.

j ANTIQUITÉS
C P U D E i n C D  EVOLE 9 • NEUCHATEL
O U n n C I U- l t  Téléphone 522 89

ACHÈTE meubles anciens
Commodes, bureaux, tables, fauteuils,
chaises, bahuts, etc. Glaces, pendules,
gravures, porcelaines, bibelots. (Discrétion)



NOUVELLES DE L'ÉCRA N
LE CINEMA IRLANDAIS

AUX IRLANDAIS
M. Eicbapd Binigham, de Dublin, as-

socié depuis longtemps à M. Desmond
Hurts, qui a dirigé plusieurs des ré-
cents films britanniques, vient de cons-
tituer une société qui se propose de
tourner des films irlandais en Irlande,
avec de» acteurs irlandais et diriges
par des Irlandais.

_a nouvelle organisation vient déjà
d'acquérir dans la région de Dublin
ie château historique de Gainnan6ton
et son parc de 100 hectares. Elle compte
y édifier très rapidemen t un studio
sonore, qui pourra rivaliser aveo ceux
d'Angleterre et d'Hollywood et dont
ce site idéal n'aura ipas à souffrir ;
dans la vaste demeure seront installés
les bureaux et les appartements pour
les vedettes.

Le premier film que tournera la so-
ciété aura pour titre :« Sbadow of a
G-uneman », dont l'auteur, Sean O'Ca-
sey, rédige actuellement le manuscrit.

AU REX '
« LE COMTE DE MONTE- CRISTO »

Cette réalisation monumentale est don-née en deux parties : « Edmond Dantês »est le titre du premier épisode et «Larevanche de Monte-Cristo » celui du se-cond.
En décembre 1814, sous la conduite d'unsimple matelot, Edmond Dantès, «Le

Pharaon » regagne Marseille ; le capitaine
était mort en cours de voyage. Dantès
(Pierre-Richard Willm) va retrouver son
père et sa fiancée Mercedes, non sans
avoir été chargé par son commandant
mourant d'une mission secrète. A la suited'une intrigue, Dantès est arrêté et jeté
dans un cachot du château d'If , d'où11 ne pourra s'évader que vingt ans plustard , grâce à l'aide de son vfclsln de cel-lule, l'abbé Parla, qui possède le plan de
l'île de Monte-Oristo et connaît l'empla-cement où est caché un trésor. Dés cemoment, Dantês apprendra le nom de ceux
qui l'ont trahi et, accompagné de sonfidèle Bertuccio, il va châtier les cou-
pables. L'histoire, en vérité, ne manque
pas d'être palpitante : qu'on en juge I
QUAND UNE SUÉDOISE INCARNE

EN AMÉRIQ UE
LA PUCELLE DE FRANCE

La vedette de l'écran Ingrid Bergman
vient d'interpréter le rôle de Jeanne
d'Arc dans la pièce de Maxwell Ander-
son « Joan of Lorraine». La critique
a été unanime â louer son tallent et la
«sobriété de son jeu. « Joa_ of Lorraine »
est une pièce sur la foi qui évoque les
répétitions d'une pièce dont Jeanne
d'Are est l'héroïne. Elle fait alterner
lee scènes où les acteurs se promènent
et discutent tandis que le directeur
donne ses instructions en jargon de
théâtre et les scènes où les acteurs in-
terprètent des épisodes de la vie de
Jeanne d'Arc.

A mesure que la pièce progresse, les
acteurs quittent leurs vêtements de
ville et revêtent les costumes de leur
rôle. Ingrid Bergman j oue sur deux
claviers. Elle est tantôt la Pucelle
d'Orléans exaltée et passionnée, tantôt
une actrice qui réipète un rôle et qui
réfléchit eur les phrases qu'elle a pro-
non cées au nom de Jeanne.

Elle en vient à se poser la question
de la viabilité de la foi dans un monde
qui, superficiellement, en semble dé-
muni.
AU STUDIO : « ROGER-LA-HONTE »
; Le vieux roman de Jules Mary est fort
adroitement recoupé et Illustré dans le
beau film qui continue cette semaine s.ur
l'écran du Studio, en deux épisodes. Pour
dire vrai, nous ne nous attendions pas à
une adaptation si heureuse et si dense, et
notre surprise n'en a été que plus agréa-
ble. Les réalisateurs ont fort intelligem-
ment élagué dans ce drame-fleuve pour
n'en retenir que les « effets » les plus cer-
tains. Le premier épisode narre la ter-
rible erreur Judiciaire et le plus fatal en-
chaînement de faits qui aient accablé un
honnête homme, en proie è, la vengeance
d'une maltresse délaissée et aux machi-
nations d'une fripouille. Mais patience I
On nous a promis sa revanche ! n y a
d'excellentes scènes dans cette bande, où
la distribution est d'ailleurs remarquable,
avec Lucien Co—iel, Jean Tissier, Debu-
court, Gabrlello, Louis Salou, Maria Ca-
sarès, Renée Devllllers, etc.

En 5-7, samedi et dimanche : « Le pro-
fesseur et la danseuse », un film sensa-
tionnel pétillant d'esprit et d'originalité,
du célèbre producteur Samuel Goldwyn,
avec Gary Cooper et Barbara Stanwyck.

« A LICE
AU PAYS DES MER VEILLES »

A L'ÉCRAN
Lou Bunun et Henri Aisner sont â

Paris ; ils viennent d'Hollywood pour
tourner dans les studios parisiens une
adaptation du livre célèbre de Lewis
CarroU : « Alice au pays des merveil-
les ».

Vingt techniciens des usines Walt
Disney ont suivi Lou Bunun en France
pour travailler ù ce film qui sera réa-
lisé en couleurs.

La distribution ne comptera qu'une
eeuile vedette. Mais comme le film 6era
tourné en doublo version, Henri Aisner
et Lou Bunun engageront deux comé-
diennes, l'une française, l'autre britan-
nique, qui jou eront alternativement sur
le même fond de décor.

Quant aux autres personnages, ils
naîtront des mains de Lou Bunun. Ce
seront des marionnettes ou, plus exac-
tement, des « Puppots », selon le terme
consacré. '

A L 'APOLLO :
« LA PART DE L 'OMBRE »

Qu'est-ce au Juste «La part de l'ombre»?
Le réalisateur de ce film a imaginé que
c'était la somme de souvenirs, d'aspira-
tions, de regrets aussi, qui n'appartien-
nent qu'à une seule femme et dont elle
est seule à s'émouvoir ou a s'enchanter.
C'est aussi le titre que vient de donner
Jean Delannoy, le metteur en scène de
« L'éternel retour » et de la «La sympho-
nie pastorale » au film qui retrace la vie
d'une belle femme qui aime, à en mourir,
un musicien de génie, et qui , restant fi-
dèle à son mari, passera trols fois à côté
du bonheur sans Jamais pouvoir l'attein-
dre.

H fallait pour cette magnifique produc-
tion des interprètes de grande classe. Aussi
Jean Delannoy n'a-t-11 pas hésité à engager
la belle et sensible Edwige Feuillêre et
Jean-Louis Barrault au visage tourmenté.
C'est ainsi que l'Apolio continue la bril-
lante série des films français.

En 5 à 7 : Danielle Darleux et Lucien
Baroux dans un succès de gaité, « Quelle
drôle de gosse ». '

FERNANDEL EST D'ACCORD
DE RELEVER LE NIVEAU DES

FILMS COMIQUES FRANÇAIS
On a demandé à Fernandel si un

acteur de son prestige n'avait pas le
pouvoir de refuser les mauvais scé-
narios.

«Une vedette a toujours le droit , en
signant un contrat, d'accepter ou non
un .scénario, a-t-il répondu. Très sou-
vent, à la lecture d'un livre dont on
veut adapter l'histoire à l'écran, tout
le monde est d'accord, depuis le pro-
ducteur en passant par le metteur en
scène et le principall interprète, mais
au moment du tournage et du décou-
page définitif , on s'aperçoit que le
film n'a rien à voir avec le livre. On
tourne, et... vous connaissez le résultat,
l'histoire n'est plus la même et, natu-
rellement, c'est moi qui supporte les
frais de cetto erreur.

» Si la vedette intervient avant le
premier tour de manivelle, la presse,
plus ou moins au courant de ce tra-
vail en commun, croit à de la préten-
tion de notre part. J'ai donc depuis
longtemps laissé de côté ce qui sou-
vent , par contrat , était mon droit , et je
me suis incliné devant certaines fan-
taisies d'adaptateurs et de metteurs en
scène, ce qui , en somme, 6'est retourné
contre moi. Je ne regrette rien , mais
j'ai décidé, pour cette année, de ne

tourner qu'un film que je suivrai du
début à la fin. Je ne veux pas dire par
là que je ferai un chef-d'œuvre. Peut-
être tournerai-je un vaudeville, car les
Feydoau, Courteline, Labiche, etc.,
étaient de grands auteu rs français et
notre esprit comique n'est pas mort. »

AU PALACE :
«LA SYMPHONIE PASTORALE *

(3me semaine)
La coquette salle du Palace ne désemplit

pas, c'est pourquoi une t—>lslèm« semaine
s'Imposait, lune troisième et irrévocable
de—xlère semaine.

La réputation de oe film, Joué avec bnlo
par Michel© Morgan et Pierre Blan——r,
n'est plus à faire. Portout on en parle et
chacun veut le voir. Dono, n'attendez pas
le dernier Jour pour venir applaudir la
magistrale adaptation de Jean Delannoy
du livre d'André Gide et retenez vos places.

En « 5 a, 7 » : « Jenny Llnd, le rossignol
suédois », avec lise Weiroer. Un film char-
mant, sensible et harmonieux.

LES ARTISTES ET
LES PRODUCTEURS SOVIÉTIQ UES

SE RELACHENT
La « Pravda » critique vivement la

situation de l'industrie du film sovié-
tique. Le film, dit le journal , est de-
venu en U.—.S.S. une des branches de
culture les plus importantes et les plus
populaires. Il est d'autant plus regret-
table de constater que de nombreux
régisseurs et artistes négligent leur
travail, ce qui est préjudiciable au ni-
veau artistique du film. Il y a en ce
moment en U.R.S.S. 240 régisseurs et
des milliers d'artistes qui travaillent
irrégulièrement et négligent leur rôle
de créateur. A côté de quelques "bons
films, on a vu ces derniers temps des
films de qualités idéologique et artis-
tique franchement inférieures.

AU THEATRE: « BOSTON BLACKIE
ENTRE DEUX FE UX »

ET « TOM LE VENGEUR »
Samedi et dimanche seulement, un

double programme sensationnel : « Boston
Blackie entre deux feux », avec Chester
Morris, grand film policier aux rebondis-
sements imprévus, et un Far-West avec
Charles Starrett : « Tom le Vengeur ».
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Atelier Electro-Mécanique
répare et rebobine moteurs et tous

appareils électriquestéruxrm
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VENTE ET ACHAT DE MOTEURS

llj On entre ||||
I On achète !j

I On est satisf ait ! |
I. \ Tissus ! j j \
\ \ \  po—: rideaux, teaturee, cous-ine I I
| ivitrages ll l l

j j | Marquisette - 'X
\\\ coton, grand choix II

.Linoléum j j j j
\\i pour corridors, chambres, \\\\
\\\ tables et rayons I I

\\\ et tout, un choix d'articles gui I I
III vous permettron t de faire des llll
j j  travaux intéressants ou d'âme- j j | i
t f !  _ Horer le confo rt de votre UU
U: intérieur. I

SPICHIGER & C1E
IM 6, place d'Armes - Neuohâtel — WJ

WiMO*

depuis Fr. 98.—

Choix grandiose
dans tous les prix

i Demandez catalogue
gratuit

j ; Vente également
j a crédit
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ALLEMAND, ANGLAIS ou ITALIEN

9 

garanti en deux mois
EMPLOIS FÉDÉRAUX
Préparation aux examens en quatre
mois. Prolongation sans augmenta-
tion de prix, Prospectus et références.

Ecoles Tamé, Neuchâtel Concert e
LUCERNE - BELLINZONE - ZURICH

f MEUBLES \
m VOYEZ NOTRE CHOIX ||

Il Au Cygne E
11L C. BUSER , Fils J W
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En cas de gel, utilisez notre

dégeleur électrique
pour conduites d'eau, dégelage

rapide et sans danger

F. GROSS & FILS
COQ-D'INDE 24 - Tél. 5 20 56

Roquefort
| français

Société
I Fr. 1-- les 100 gr.

i Camembert
de la Normandie

! Fr. 2.14 la boîte

R. A. STOTZER
TRÉSOR

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 27
Jacques-W. Aeschlimann

A neuf heures du matin , Nicolas
Fretin compara—sait devant le juge
¦d'instruction à qui il récitait une fa-
ble qu'il avait eu l'occasion d'ap-
prendre par cœur sous la direction
de répétiteurs qualifiés, cependant
que le chef de la pol ice, Bibères,
mandait Burnier à son bureau.

L'inspecteur, qui s'était jeté tou t
habillé sur son lit , parut dans des
vêtements fripés, le visage fatigué.

Bibères le considéra avec dureté.
— Il vous faudra prendre du re-

pos, lui dit-il d'un air protecteur.
— Merci , répondit Burnier en ava-

lant la couleuvre. Et comme son chef ,
tourmentant sa barbe, tardait à en-
gager l'entretien, il ajouta derechef :

— J'aime à croire que ce n 'est pas
pou r me conseiiller de prendre du
repos que vous m'avez fait sortir du
lit .

Un éclair brilla dans les lunettes
du patron.

— Eh ! non, eh 1 non, mon cher
Burnier. Ne soyez pas irritable. J'ai
appris trop tard que vous aviez pas-
se ici la presque total ité de la nuit.
Asseyez-vous.

Il désignait tin siège ; Burnier dc-
imeurad't imnîobile, les mâchoires
serrées.

— Asseyez-vous, je vous prie.
— Qu'est-ce que vous allez m'an-

noncer comme coup dur ? demanda
•l'inspecteur.

— Une bonne nouvelle ! une bonne
nouv elle ! Tout d'abord, nous allons
élargir le peti t  rouquin ! Y voyez-
vous on inconvénient ? Bon. A pré-
sent , tenez ! et dites-mai si ce n'est
pas une bonne nouvelle.

Sa main souleva d'un buvard une
enveloppe timbrée à l'effigie du roi
d'Angleterre.

— C'est un poulet de Londres. Oui ,
on se préoccupe de l'affaire là-bas.
Officiellement, à présen t , officielle-
ment , vous vous rendez compte.

Le regard de Burnier cherchait à
lire le contenu de la lettre au travers
de l'enveloppe.

— U est déjà question d'interpel-
lation aux Communes. Alors, vous
comprenez... Mais asseyez-vous donc.

Burnier restai t  au ga<rd>e-à-vous .
— Vous avez entendu parier de

Jimimy Cross ? Un des meilleurs li-
miers de Soolla nd Yard . Jimmy
Cross n'est d'ailleurs qu'un surnom.
En vérité, ce bonhomme est médecin
et docteur en philosophie. Oh ! ir-
ont les moyens, là-bas, n'est-ce pas !
Il s'agit du docteur Thomas Thun-
der... Scotland Yard nous avise que
Jimmy Cross a pris l'affaire en
mains.

Burnier s'assit sur la chaise.
— II se présentera ici prochaine-

ment, ajouta Bibères dont les lèvres
se pincèrent.

XXI

Berdoz s'agite

André Berdoz était parvenu au
quatrième étage , sur le palier même
où , le jour  de l'assassinat du direc-
teur de l 'Union universelle contre
les stupéfiante, le valet de chambre
avai t  crié au meurtre.

Le petit homme avait été élargi le
matin , sur l ' intervention d'un avo-
cat qui se fa isa i t  for t de proclamer
à la barre ce qu 'avait  d'arbitraire la
détention prolongée de son client.

Il s'étai t  aussitôt rendu chez Mael-
ser, qu 'il avait  trouvé dans son lit ,
la tète tourmentée de vertiges, ce qui
avait  réduit au min imum les effu-
sions qu 'eût suscitées en d'autres cir-
constances son glorieux retour. Au
chevet de l 'étudiant , Patricia Sôder-
blom trempait des compresses dans
un bol . Ce fut elle qui mit  Berdoz
au courant des événements de la nui t ,
soit la visite d'un inconnu mysté-
rieux, la manière dont leur ami dro-
gué avait  été découver t dans un parc
par deux agents en patrouille, son
interr ogatoire par l'inspecteur Bur-
nier lequel , ajouta-t-elil e, semblait
avoir procédé à une  arrestation re-
lative au crime qui les préoccupait.

— Il n'y a pas un instant à j ier-
dre , prononça solennellement Ven-
dredi. Je suis sur la piste.

Patricia réprim a un fou rire.
— Oui, oui , déclama Berdoz avec

une conviction qui impressionna la
jeu ne fille, je suis sur J« piste. J'ai
eu le temps de réfléchir, là-haut,
croyez-moi. Je vais à l ' intant me li-
vrer à une expérience pour laquelle
il me faut  un aide. Si elle réussit , je
suis certain de mon fait. Venez-vous
avec moi ?

Patricia réprima- un fou rire,
ticulièreunen t doux de pouvoir dor-
loter le grand flandrin brun qui gi-
sait dans son lit.

— Allons ! debout ! intima le rou-
quin. Daniel peut bien dormir sans
vous. Une heure, je ne vous demande
pas davantage.

La Suédoise finit  par accepter à
contre-cœur.

Dès leur arrivée au 65, Vendredi
s'était mis en demeure de faire fonc-
tionner l' ascenseur. Pour la quatriè-
me foi s, il appuyait sur la poignée de
la porlc.

« Voilà, pensait-il. L'appareil est
arrivé à destination Andrée Gold-
sehmid t étant à l'intérieur. Elle s'est
trompée et est montée au cinquième
au Heu d'atteindre cet étage... »

Sa main s'abaissa de nouveau sur le
loquet , la porte céda.

« C'est ce que je pensais, soliloqua
Berdoz. Voilà qui contredit mes no-
tions sur le fonctionnement des as-
censeurs ».

Comme le jour de son arrestation,
il se trouvai t face au vide étroit de
la carge. En haut , Patricia referma les
portes, celle de la cage, celles de la
cabine.

— Il ne descend pas, cria-t-elle.

Le jeune homme referma ailors la
porte et l'appareil descendit.

« Dire que personne ne s'est aperçu
de cela », murmura-t-il  encore.

La cabine passa devant lui , Patri-
cia lui apparut fugitivement , le nez
écrasé contre la vitre, toutes ses dents
découvertes en un rire moqueur.

André Berdoz alluma une cigarette.
Mille pensées se croisaient dans sa
tête , à la vitesse d'étoiles filantes.
Comimie un point phosphorescent dans
les ténèbres du crime, la vérité frap-
pait la téralement sa rétine , et il crai-
gnait de la voir disparaître. Il appré-
hendait quelque blanc dans son rai-
sonnement qui lui f î t  tout à coup lâ-
cher le fil découvert. Il s'appuya sur
la balustrade de marbre, puis, la tête
vaincue bientôt par une névralgie qui
lui décortiquait les tempes, il descen-
dit lentement l'escalier.

— Eh ! bien , lui crja Patricia alors
qu 'il at te ignai t  le premier étage, vous
en mettez du temps.

Elle s'amusait avec un bambin de
quatre ans, blond et frisé comme un
mouton, qui , vautré su r la dalle du
hall , gribouillait une feuille de car-
ton.

— Comme c'est joli , lui disait-elle.
Qu 'est-ce que ça représente ?

— Ça , c'est papa.
— Et ça ?
— Ça, c'est la maison de papa.
Plongé dans son problème, le rou-

quin ne f i t  pas a t t en t i on  à la scène.
— Venez, lança i-ll à Patr ic ia .  J'ai

découvert une chose extraord i naire.
Avez-vous une boite sur vous ?

La Suédoise abandonna l'enfant
pour tendre au jeune homme une
boite de cigarettes vidée de son con-
tenu.

— Heu ! fit encore Berdoz avec
quelque embarras, il faudrait que
vous preniez de n ouveau l'ascenseur.

— Je vais en rêver, répondit-elle
d'un ton ennuyé.

— C'est très important, je vous
l'assure. Faites bien attention : vous
arrêterez au deuxièm e ou au troisiè-
me éta^e . Disons au troisième, pour
être précis. Vous ne descendrez que
lorsque j' aurai crié.

— Qu 'allez-vous faire , murmura-
t-elile, son visage exprimant l'ennui
et l'incrédulité.

— Il faut  que je descende dans le
fond de la cage. Alors , pour l'amou r
de Dieu , prenez garde à ne pas
m'écrabouililer.

Patricia s'exéouta. Cependant Ber-
doz avai t  maintenu ouverte  la porle
palière tou t en poussant du pouce la
targette de la serrure qui donne le
contact électrique.

L'appareil reprit sa marche ascen-
dante. A peine fut-il  arrêté que Ber-
doz projeta dans la cavité le faisceau
de sa lampe de poche.

U eut une exclamation de décep -
tion. La cavilé étai t vide.

Au même ins tan t , une voix retentit
à ses oreilles.

— Qu'est-ce que vous faites ici ,
vous ?

(A suivre.)

Quai Wilson

Il 1 TOUS...
\X  EXIGENT Circulai! contre

Vertiges, bouffées de chaleur,
migraines, fatigues, mains, bras

pieds et jambes engourdis. Extrait
liquide de plantes du Dr M. Anto-
nioli à Zurich. Guérit et prévient.
Fr. 4,75, 10,75, cure 19,75 (écono-
mie 4 fr.), chez le pharmacien.
Etabl. R. Barberot S.A., Genève.

Etat civil de lieuchâtel
NAISSANCES. — 18. Martinet, Mary-

Claude, fille de Roger-Henri , maltre-colf-
feur, à Neuchâtel, et de Camille-Suzanne
née Hùbscher. 20. Duscher, Marianne-
Françoise, fille de Roland-Eugène-Her-
mann, employé C.F.F., à Coomhler, et de
Georgette-Bertha née Bonny. 21. Degen,
Pierre, fils de Georges, professeur à la
Neuveville, et de Lydia-Marle née Harsch.

PROMESSE DE MARIAGE. — 21. Les-
quereux, Edgar, manœuvre, et Blsegger,
Martha-Gertrud, tous deux à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 5. Mombelli , Geneviève-
Sophie, né en 1904, lingère , célibataire , à
Neuchâtel, en séjour _ Leysin.

peij aiï-c^ tin ij ê\> €{, un j oli qê,v <$ ?
Une mélodie, un visage, un accent.

Trois souvenirs délicieux qui nous
restent de l'époque où le Congrès
s'amusait. Lilian Harvey, l'espiègle
petite vendeuse de gants, la jolie

Viennoise, qui avait su toucher le
cœur du tzar, avait ému en même
temps des millions de spectateurs en
1930.

Depuis lors, qu'cst-elle devenue ?
Elle a été malade, et s'est soignée en
Suisse. Elle s'est rendue à Hollywood,
puis elle a prétendu renoncer à sa
carrière d'artiste.

Et voici que, soudain , on annonce
son retour à Paris comme chanteuse
de music-hall. Elle avait un contrat
avec un théâtre de Broadway. Mais
une clause spéciale lui permit de le
résilier.

Non seulement, voici donc une ve-
dette aimée du public revenue en Eu-
rope, mais encore elle affirme qu 'elle
ne restera' pas éloignée du cinéma.
Elle ne sait pas encore si elle travail-
lera en France, en Suisse ou en Bel-
gique, mais elle a rapporté d'Amé-
rique un sujet de film dont le scé-
nario et le dialogue sont déjà prêts
et au sujet duquel des conversations
viennent d'être engagées avec un pro-
ducteur.

Voici Lilian Harvey confiant ses
projets à un journaliste, lors de son
récent retour à Paris.



Samedi
SOTTENS et télédiffusion : 7.15. Inform.

7.20, marches militaires et musique cham-
pêtre. 11 h., émission matinale. 12.15, le
mémento sportif. 12.29, l'heure. 12.30,
chœurs d'allleu—>. 12.45, Inform. 12.55, dis-
que. 13 h., le programme de la semaine.
13.15, Théodore Kaiser au piano. 13.30, de
film... en aiguille. 14 h., la paille et la
poutre, 14.10, une œuvre de Benjamin
Britten. 14.30, la vie des affaires (VIII).
14.40, airs populaires Irlandais. 15.05, cau-
serie médicale, par le Dr L.-M. Sandoz.
15.15, l'auditeur propose... 16.29, l'heure.
16.30, concert varié. 17.30, musique de
danse. 18 h., communiqués et cloches de
Boveresse (Neuchâtel). 18.06, pour les en-
fants. 18.35, opérette. 18.45, le micro dans
la vie. 19.05. Croix-Rouge suisse, secours
aux enfants. 19.10, le programme de la
soirée. 19.15, lnlorm. 19.25, le miroir du
temps. 19.40, l'école buissonmère. 20.10,
le rayon de la bonne humeur. 20.30, sim-
ple police, fantaisie de S. Chevallier. 21.05,
au rendez-vous des étoiles. 21.40. concert
de musique de chambre. 22.30, inform.
22.35, les septièmes Jeux mondiaux uni-
versitaires d'hiver.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h- ,
émission matinale. 12.15. prévisions spor-
tives. 12.40, la semaine au Palais fédéral.
12.50, musique légère. 13.15, dit entre
nous... 13.25, chan t et piano. 13.45, pièces
lyriques de Grieg. 14 h., disques demandés
par les auditeurs. 14.35, concert popu.
laire. 15.10, musique variée. 16 h., théâtre.
16.33, concert (Sottens). 17.30. musique
de chambre et chants. 18 h., peur les en-
fants. 18.20, causerie-audition de E. Mill-
ier. 19 h., cloches. 19.15. disques. 19.25,
communiqués 19.40, reportage par F. Bra-
wand. 20 h., le théâtre alsacien de Mul-
house. 21 h., le R. O. 22.05, l'orchestre Ce-
dric Dumont. 22.30, musique de danse.

Emissions radiophoniques

A vendre
d'occasion

DEUX ESCALIERS
TOURNANTS

DEUX ESCALIERS
DEMI-TOURNANTS

(un à gauche, un à
droite) '

et divers meubles bien
conservés.

S'adresser à Jeannerat
frères, Chéza rd , télé-
phone 7 12 69.

A vendre

conduite
intérieure

quatre portes, clnp pla-
ces, « Terraplane - Hud-
son » 1937. 14 CV, 6 cy-
lindres, avec changement
de vitesses sur le volant,
chaînes à neige, chauffe-
glace, chauffage de voi-
ture, le tout à l'état de
neuf . — S'adresser garage
Stauffer, Serrières, tél.
530 73.

A vendre un.

complet neuf
fait par tailleur : petite
taille, couleur foncée.S'adresser à M. André
Bourquin, Gorgier.

A VENDRE
BALLES

D'ÉPEAUTRE
par vagons de quatre
à cinq tonnes. — Fritz
MAEDER, Zollbruck
(Berne). Tél. 23 09.

CONDUITE
INTÉRIEURE

«Dauphine-Berllet», 9 CV,
quatre vitesses, direct,
crémaillère, roues indé-
pendantes, quatre portes,
en parfalt état

S'adresser : Dumoulin,
la Sallaz Lausanne, tél.
2 05 67.

A vendre un

PIANO
cadre en fer, cordes croi-
sées, en bon état. L.-A.
Breguet 14, rez-de-chaus-
sée, à droite.

A vendre Fr. 130—

jaquette
de fourrure

Jour Jeune dame ou Jeu-
ne fille. Tél. 6 38 24.

G r â c e  â sui t
o-tiliage moderne

â s o n
grand choix
de caractères

â t o n
riche assortiment

de papiers

l'Imprimerie Centrale
Rue û- Concert 6

v o u s  d o n n e r a
toute satisfaction

Ciaitf oc vous pouvez
r Î5JfîC__ iii clL3 malnte-
nant vous mettre en mé-
nage en achetant ftvéHii
votre mobilier à vl CUH

chez

WNI ,(„IHU

Demandez une offre sans
aucune obligation d'achat
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au service de
wffTJflfl la technique automobile

Ni AER-MACCHI
Les célèbres usines aéronautiques italiennes

} . lancent sur le MARCHÉ

I

Les camionnettes M A C C H I
1500-2500 kg. 8 VITESSES FREINS HYDRAULIQUES

CHARLES HOFFER & FILS I
AGENTS RÉGIONAUX POUR LA SUISSE R

73, boulevard de la Cluse, GENÈVE - Tél. 4 43 33 
|

QUELQUES AGENCES CANTONALES SONT ENCORE |
DISPONIBLES I |j

¦̂ n___9_____E__-_H H_-_^^B^B ^_E___^B KS-B-£_E_MH_H-_H__H_HI

CUIRS ET PEAUX
A. GREZET , 4, rue des Chavannes

-- Fournitures
Bruts 

 ̂ pour ia
et tannés chaussure
rRn(; ACHAT DE
£r ntf TATT TOUS CUIRSET DÉTAIL 

ET pEAUX

CHAMOISAGE 

_¦¦!¦ Illl-T ————--"¦"

CONFIEZ LA 1
RÉFECTION DE 1

f""\T | VOS FAÇADES i

BMB»_-_-_--_--BBm.m-ra---B-a_--_--i
Assurez-vous déjà aujourd'hui votre

MANTEAU DE FOURRURE
pour l'hiver prochain, en le commandant par
abonnement. Demandez choix et conditions
de paiement sans engagement.
F. STEINER, Manessestrasse 95, Zurich 3.

| Appelez le J 47 45 |
n pour toutes réparations, ¦
a transformations de meubles é
y anciens ou modernes.
¦ ¦
's Copies et meubles spéciaux H
B par spécialistes. î i

| MORET & VERMOT |
« FONTAINE-ANDRÉ 13 F
¦ ¦
___ ___________H________aa_ !9«a_ ia

SACS DE DAME
Quelques sacs de dame,

I en cuir depuis

Fr. 20.-

BIEDERMANN
I (y7&isescdtACitê £ 1
u~—--—*¦ ¦J

«̂¦¦HKmS ffl -^__ _̂mmmvm:mm ^m9mtp mÊ>mmim̂

Crédit Foncier Neuchâtelois
Messieurs les actionnaires du CRÉDIT

FONCIER NEUCHATELOIS sont convoqués,
aux termes des articles 14 et 15 des statuts, en

assemblée générale ordinaire
pour le jeudi 27 février 1947 , à 11 heures, à
l'hôtel de ville de Neuchâtel.

ORDRE DU JOUR :
1. Rapports et comptes du 83me exercice;
2. Fixation du dividende ;

r 3. Nominations statutaires.
Messieurs les actionnaires qui voudront as-

sister à cette assemblée devront, à teneur de
l'article 15 des statuts , opérer le dépôt de
leurs actions jusqu'au samedi 22 février inclu-
sivement, au siège de la société, à Neuchâtel,
ou aux agences de la Chaux-de-Fonds et du
Locle.

Dès le 17 février 1947, le compte de profits
et pertes, le bilan , le rapport des contrôleurs,
le rapport de gestion et les propositions con-
cernant l'emploi du bénéfice net, seront dépo-
sés à la disposition des actionnaires au siège
de la société.

Neuchâtel, le 23 janvier 1947.
Le président du Conseil d'administration.

ffiT f^, ,By j|P_ê g*^̂ ' __^MT*tfH^^ Tf «si
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PRO FAMILIA
SALLE DE LA PAIX

Mercredi 29 janvier, à 20 h. 15

M. A. BOLLE avocat à la Chaux-de-Fonds
parlera sur

« Toi qui passes,
sais-tu où tu vas ? >

Cette conférence sera agrémentée > de * i
¦ - __ _»q_e, tf-e1- poèmes ' et. dç!.dedj_ ?-l)ïuw r ,

«NOTRE BEAU I.AC»
(en couleur) et ,.: Ci

« -.'ENNEMI INCONNU »

Que chacun réponde à cette invitation,
c'est une belle soirée en perspective. i

ENTRÉE LIBRE

07 I
sont convoqués en assemblée an r "f /

Café des Alpes et Sports L
le vendredi 31 janvier, à 20 h. 30 $M ;

pour la formalion des " - '

CONTEMPORAINS 1907 i

SKIEURS
Mtarc pi la lAftlpes

Départ : Place de la Poste
Samedi après-midi 25 janvier, à 13 h. 30

Dimanche 26 janvier, à 8 h. 30, 10 h. et 13 h. 30
Prix aller et retour : Fr. 3.50

simple course : Fr. 2.50
Enfants en dessous de 16 ans, Fr. 2.50
Abonnement de dix courses : Fr. 32.—

F. WITTWER & FILS
NEUCHATEL - Tél. 5 26 68

|iiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii!iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii ii -
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EE Un lot de cafignons montants, 23/26 Fr. 3.90 =
= Un lot de pantoufles à talon . . . »  9.80 Es
= Un lot de cafignons pour dames . . » 13.80 EE
EE Un lot de cafignons pour fillettes . » 9.80 _=
= Un lot de caoutchoucs pour talon 5 cm. » 3.90 EE
E= Un lot de cafignons pour messieurs . » 12.90 jËÊ
S Un lot de caoutchoucs N° 35-37 . . » 3.90 =

I l\U I*r_ h NEUCHATEL j
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Homme de 39 ans, très
affectueux, avec avoir et
plaee stable, aimerait fai-
re la connaissance d'une
gentille Jeune fille dans
la trentaine, en vue de

MARIAGE
Paire offres aveo photo-
graphie qui sera retour-
née, sous chiffres 1305
D, poste restante, Sainte-
Croix.

I f
Je livre, rendus & do-

micile, de beaux

FAGOTS
de hêtTe de 70 cm. de long,
70 cm. de diamètre. Ne
livre qu'au comptant. —
Alfred Imhof , Corcelles
Tel -18 28.

tables combinés
le plus grand choix chez

1Hfl£^mu«ii*,ii -̂-

—rrangements
de paiements

Mesdames! Ecvh0a£fz
vieille salle à manger
contre une neuve, mo-
derne... à votre goût.

<^V]?_-_____tt
K5SZE1?

^mTuc ifïfrfCÂ *

Monsieur en chambre
à Neuchâtel, se trouvant
seul, aimerait faire la
connaissance d'une de-
moiselle protestante pré-
sentant bien, très sérieu-
se et de goûts simples,
en vue de

MARIAGE
(fige 2fi à 33 ans). Falre
offres avec photographie
en Indiquant profession,
sous chiffres H N. 177
à case postale —177.

ÉCHANGE
Jeune fille de 16 ans

cherche bonne famille où
elle pourrait suivre une
école secondaire. Désire
faire échange avec gar-
çon ou fille dans les mê-
mes conditions. Famille
Heftl - Rudln, . Blnningen
(Bale-campagne).

- ^_mŝ j r r̂ W ^̂ ^̂ ssmsf C m̂s-

N E U O H A T E L
Sous l'Hôtel du Lao

¦¦¦ r̂—M_M- _̂M

Sans acheter
d'accordéon,
vous pouv ez
apprendre

à jouer
LOCATION

D'INSTRUMENTS
à nos élèves

Prix avantageux
ACCORDÉONS

MUSIQUE
M. JEANNERET

N E D C Q -I E L
Tél. S 14 66 - Matlle 29

Magasin Seyon 28

Cherchez-vous du

personnel
bien qualifié? Vons le

trouverez avec une
petite annonce dans les

Emmentaler
nachrichten

Miinsingèn (CrJBerne)
Tél. (031) 813 55
Tirage: 30,000

Parution répétée 10 f *
de rabais

Traductions gratuites
et exactes

ENFIN
les merveilleux

RASOIRS
« Sunbeam

shavemaster »
sont arrivés

chez

A PORRET-RADIO
(ffl) SPECIALISTE
V Se-on . NEUCHATEl
¦ ¦

Le dispensaire antialcoolique
de Neuchâtel et environs reçoit en

consultations gratuites
AVENUE DE LA GARE 23
Prochaines consultations :

les mercredis 29 janvier et 12 février,
de 18 à 20 h.

Par correspondance et sur rendez-vous à case
postale 4652, tél. de l'agent 517 05

AVIS DE TIR
Le commandant des tirs porte a la connaissance

des pêcheurs et riverains du lao de Neuch&tel que
des tirs à la mitrailleuse et au canon, ainsi que des
lancements de bombes, sur cibles amarrées et eut
cibles remorquées par avion, ont lieu toute l'année,
du lundi au samedi, & proximité de la rive près de
FOREL :
du 16 janvier au 28 février, de 1030 à 1600
du ler mars au 31 mai de 1000 à 1600
du ler juin au 30 septembre de 0900 à 1600
du ler octobre au 15 novembre de 1030 à 1600
du 16 novembre au 15 janvier de 1100 à 1500

Les lundis et Jeudis, les tirs ne commencent
qu'à 1200.

Zones dangereuses : %_ eSTÏÏ &
bllo l'accès des zones cl-contre, vu le danger de
mort qu'U y a de s'en approcher pendant les tirs :

c PETITE ZONE » (zone rouge sur les affiches des
ports ) du début des tirs & 1100 ;
2 km. de la rive de Forel, dans la zone com-
prise entre Estavayer - Chez-le-Bart - Bellerlve
(près Cortalllod ) - Chevroux.

€ GRANDE ZONE » (zone hachurée sur les affi-
ches des ports) de 1100 6. la fin des tirs ;
5 km. de la rive de Forel. dans la zone cl-contre.

Les tirs ne seront en aucun cas Interrompu! et le
soussigné décline toutes responsabilités pour les
accidents provoqués par suite d'Inobservation de
cet avis affiché dans les ports environnants, ainsi
qu'aux extrémités dea môles de la Broyé et de la
Thièle. Par contre, les contrevenants seront dé-
noncés et sévèrement punis.

fnforHîrtrnn ¦ IL EST INTERDIT DE RESTERiiiieniiGiion ou DE PéNéTRER DANS LA
ZONE DANGEREUSE, ainsi que de ramasser ou de
s'approprier des bombes non éclatées ou des éclats
de projectiles.

Tout projectile d'exercice ou de guerre, ayant été
tiré, présente, puisqu'il est armé, un réel danger
pour celui qui le manipule.

n suffit que le mécanisme de la fusée, qui n'a
pas fonctionné au moment opportun, se déclenche
par le déplacement du projectile pour que ce der-
nier éclate, même après un séjour prolongé dans
l'eau.

Toute personne ayant vu un projectile non éclaté
est tenue d'en aviser immédiatement la plaoe d'avia-
tion militaire de Payerne ( tél. 6 24 41). laquelle
prendra toute mesure utile pour le faire détruire
par le personnel militaire spécialement Instruit û
cet effet.
SÛrilail¥ ¦ Avant le commencement des tira, un
vigllau— ¦ avion survolera la zone dangereuse a
environ 600 m. d'altitude; les bateaux se trouvant
encore dans cette zone doivent Immédiatement la
quitter.

Les signaux hissés au mot prés de Forel Indi-
quent que : des tirs auront lieu le lendemain :
Fanion aux couleurs fédérales ; des tirs ont lieu :
Boule Jaune.

En outre, les heures de tir prévues seront affi-
chées chaque Jour dans les cadres d'affichage des
avis de tir fixés dans les ports de ; Auvernier, Cor-
talllod, Chez-le-Bart, Estavayer, Chevroux et Por-
talban.

Ces cadres d'affichage seront surmontés d'un dra-
peau rouge si des tirs ont Ueu.

Renseignements sur programme dé-
iaill— il_e iiwc • a) & la caserne d'aviation de
ICIIII6 UCS lira ¦ Payerne, téléphone 6 24 41.
b) Au bureau de la Société de navigation, place du

Port, Neuchâtel, téléphones 5 40 12 et 6 40 13.
P.C., Janvier 1947.

Achats - Ventes -
Echanges de rubieS
usagés aux

Occasions Meyer
Faubourg de l'Hôpital 11

NEUCHA'—_L
Arrangements de paie-

ments sur demande. ;

A vendre un

habit
de cérémonie

( frac), à l'état de neuf ,
étoffe d'avant - guerre,
tour de taille un mètre-
Demander l'adresse du
No 197 au bureau de la
Feuille d'avis.

YAGHEIJIS
MONT D'OR

qualité extra
62 c. les 100 gr.

avec la lettre C 150 gr.

R.-A. Stotzer
TRÉSOR

A vendre une magni-
fique

pendule
neuchâteloise

« Zénith», neuve. S'adres-
ser chez M. Fritz Vermot,
Châtelard 13, LE Locle.

of oaéf è
s&oopëm/îrêdeQ,
lomomma/ïon)
M**"*'1H_rrnr r-rrrrrrr—f-rrr-rrrrr _

Sans coupons...

SUCRE
« hard candy »

teneur en sucre 80/85%

95 c.
le cube de 500 gr.

Icha compris
Ristourne à déduire

Remmaillage
stoppage de bas
et chaussettes

fines
r--*!;» les 2 jours

ATELIER DE STOPPAGE
LEIBONÛÊUT

Seyon 8 - Neuchitel
Tél. 5 43 78

Automobilistes !
Nous avons enco-
re des chauffages
à eau chaude, de
marque américai-
ne ; 6 et 12 volts.

Garage
Patthey & fils
Manège 1 Tél.5 30 16

NEUCHATEL
CONCERTS - CONFÉRENCES - SPECTACLES
Ol o
UJ ï;
JJJ <

 ̂
TOUS CEUX S3

co QUI ORGANISENT DES ,

i manifestations l
UJ y
S ont In térêt à utiliser le moyen g
Z publicitair e le plus efficace et le «/>
O plus économique } •

L 'ANNONCE g
</> DANS LA « FEUILLE D'AVIS z
__ DE NEUCHATEL » E
U c
o o
U SPECTACLES DIVERS - CONFÉRENCES K

e/ocié/8
ĉoopéra/îréde®.

lOBSoismaÉlow
- VJI IIti-t tUtA SfHJtU/frg t t l tl IUtl tAl'ti t f t l /m

POUR DE BONS
PLATS DE SAISON...

Haricots éfuvés
1.40 le paquet

de 100 gr.

Choucroute
Compote
de raves

80 c. le kg.
Impôt compris

Ristourne à déduire

-HB-_B_an_B_BM-a_ -̂H

SOTTENS et télédiffusion : 7.15, lnform.
8.45, pour „s malades, grand-messe. 10 h.,
oulte protestant. 11.15, musique françalss.
12.15, causerie agricole. 12_9, l'heurt;.
12.45, lnform. 12.55, ce soir pour vous.
13 h., sérénade 47. 13.40, la boutique aux
curiosités. 14 h. les Jeux de l'humour et
des beaux-arts. 15 h- , mursic-hai'l. 16 h., M.
Madrigal (sketch). 16.20, thé dansant. 17 h.,
O.S.R. 17.10, trio de C—snève . 17.45, l'heure
spirituelle 18.30, championnats de ski.
19 h., résultats sport—a. 19.15 luiConn.
19.25, l'heure variée ds Radio-Genève.
20.40, Othello, Verdi. 22.30, lnform. 22.35,
musique de danse.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7 h.,
inform, 9 h. cuite protestant. 9.45, ouKe
protesta—t. 10.15, concert symphoniqiue.
11.40, quatuor, Schubert. 12.40, concert va-
rié. 14.40, concert populaire. 16 h., con-
cert; de l'Eglise- française. 17.25, maîtres de
la littêratt—re. 20 h., opéra. 22.05 ma pa-
trie.
tï/jy s?///// ss/Avyss/Mrssssssssssssssss ^^

Dimanche

PAROISSE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
Collégiale : 9 h. 45, M. Reymond.
Temple du bas : 10 h. 15, M. DuPasquier.
Ermitage : 10 h, 15, M. Méa_ ; 17 h.,

M. Méan.
Maladière : 9 h. 45, M. Jiumod.
Cadolles : 10 h., M. Ramseyer.
Salle des conférences : 20 h. 16, M. J.-P.

Benoit.
Serrières : 9 h. 4S, M. Laederach.
La Coudre ; 10 h., M. Slron.
Catéchisme : 8 h. 30, Co.léglale, chapelles

des , Terreaux, de l'Ermitage, de la Mala-
dière ; 8 h. 45; Sertriè—a.

Ecole du dimanche : Collégiale, 11 h. ;
Bera.es, 9 h. ; BrmItiage, 9 h. 15 ; Mala-
dière, 11 h. ; Serrières, 11 h. : Vauseyon,
11 h.

DEUTSCHSPRACHIGE REFORMIEBTE
GEMEINDE. — Temnle du bas : 9 h., Pre-
dlgt, Pfr. Hirt. — Blaufaeuasaal , Bercles,
10 h. 30, Sonntagschule.

Vignoble et Val-de-Travers (Pfr. Jacobl).
Peseux : 9 h., Predlgt. — Saint-Aubin :
15 h., Predlgt. — Boudry : 20 h, 15,
Predlgt.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE. —
3 h., messe basse et communion à la cha-
pelle de la Providence. 7 h. et 7 h. 30,
iom—union à l'église paroissiale. 8 h..
messe basse et sermon français (2me et
4me dimanches du mois, sermon alle-
mand). 9 h., messe basse et sermon fran-
çais. 10 h., grand-messe et sermon fran-
çais. 20 h., chant des compiles et béné-
diction du Saint-Sacrement.

EVANGELISCHE STADTMISSION. —
15 h., Tôohterbund : 20 h., Predigt. Salnt-
Blalse : 9 h. 45, Predlgt. Colombier ; 15 h.,
Predlgt , Tempérer—saal.

METHODISTENKIRCHE. — 9 h. 30,
Pr.dlgt ; 10 h. 45, Sonntagsch_e ; 20 h.,
Auffuhrung.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LD3RE. -
Chapelle deg Terreaux : 9 h. 30, culte et
sainte-cène, M. R. Chérlx. 20 h., evange-
lisatlon, M. R. Chérlx.

PREMIÈRE ÉGLISE DU CHRIST SCIEN-
TISTE. — Cultes français à 9 h. 45 ; an-
glais fc 11 h. — Ecole du dimanche -
8 h. 45.
SALLE DE LA BONNE NOUVELLE. -

9 h. 30, culte ; 20 h., réunion de mission,
M. Monot.

ARMÉE DU SALUT - Réunions & :
9 h. 15, prière ; 9 h 45, sanctification ;
13 h. GO, enfants ; 20 h., salut.

Cultes du 26 janvier

SAMEDI
Cinémas

Rex : 15 h. et 20 h. 30, Le comte de Monte-
Cristo (lre époque).

Studio : 15 h. et 20 h. 30, Roger-la-Honte.
17 h 30, Le professeur et la danseuse.

Apoilo : ia h. et 20 h. 30, La part de l'ombre.
17 h. 30, Quelle drôle de gosse.

Palace : 15 h. et 20 h. 30, La symphonie
pastorale. 17 h. 30, Jenny Llnd .

Théâtre : 20 h. 30, Boston Bla_tle entre
deux feux.

DIMANCHE
Cinémas

Rex : 15 h. et 20 h. 30, Le comte de Monte-
Cristo (lre époque).

Studio : 15 h . et 20 h. 30, Roger-la-Honte.
17 h 30, Le professeur et ia danseuse.

Apollo • 15 h. et 20 h. 30, La part de l'ombre.
17 h. 30, Quelle drôle de gosse.

Palace : 15 h. et 20 h. 30, La symphonie
pastorale. 17 h. 30, Jenny Llnd.

Théâtre : 15 h. et 20 h. 30, Boston Blackle
entre deux feux.

CARNET DU JOUR

ug #v

|iff Spécialiste de la réparation )u\
\W 20 années d'expérience H

Seyon 18 — Tél. 6 43 88

^TOURBE
Haefliger & Kaeser S. A.

Seyon 2a - Tél. 5 24 26

Pharmacie d'office : Pharmacie Ch. Fer-
net, Epancheuirs.

Médecin de service : Demander l'adresse
au poste de police.
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Buffet de la Gare
NEUCHATEL

Tons les samedis

TRIPES
GIBIER

ET SPÉCIALITÉS
DIVERSES

W.-R. HALLEB
Tél. 5 48 53

Café du Drapeau neuchâtelois
BON ORCHEST RE

<xxxxx><xxxxx><x>o<xxxxxx><x><><><xx><x>

Au gui...
... l'an neuf

te LOUQUETTE
le vin nouveau
1946 avec un bon

sandwich
maison

Restaurant LACUSTRE
Colombier

Tous les samedis soir

TRIPES
et autres

spécialités

LA ROTONDE
Ses menas

très soignés
du samedi

et du dimanche
MENUS SPÉCIAUX

SUR COMMANDE

Croix - Blanche
Auvernier

Tripes
Téléphone 6 21 90

Caté des Saars
Ce soir

TRIPES
Gigot de chevreuil

Tél. 5 49 61

Le froid est là
Faites calfeutrer fenê-
tres, portes et stores,
vous aurez chaud, par

HERMÉTICAIR
SAINT-BLAISE

Des centaines
de références

Fritz Borel - Tél. 7 53 83

Prêts |
très discrets

de Fr. 100.— à
Fr. 5000.— à person-
nes solvables. Pas
d'avance de f rais.
Conditions sérieuses.

Votre maison de
conf iance: BAN Q UE
PROCRÊDIT. FRI-
BOURO. Fondée en
1912. Timbres-répon-

. se, ». v. v. .
V m */

CHEZ «/CENÉ
Grande soirée f amilière

du Club de tennis de table, Neuchâtel
ORCHESTRE MADRINO

AD PROGRAMME :
« Lia grève des pipelets »

COTILLONS - DANSE
Se recommande : la société.

Avant les beaux jours...

EPILODUWIL
Le système scientifique et moderne

d'épilation radicale et définitive
garantie de

JODUWI L
l'Institut spécialisé autorisé
Avenue de la Gare et Louis-Favre 2

NEUCHATEL
Discrétion absolue - Téléphone 5 25 50

Abonnements pour jambes et corps

m CONFÉR ENCE DE BELLES-LETTRES
Mardi 28 janvier, à 20 h. 15

à l'Aula de l'Université :

Georges Bernanos
présente

La liberté ? Pour quoi faire ?
Location «AU MÉNESTREL »

¦Hl Lf U  — ûp ii-'- iÈ

I Monfe-gf Ĵ
HALLE DE GYMNASTIQUE - SERRIÈRES

Samedi 25 janvier 1947, à 20 h. 30 précises

GRANDE SOIRÉE
organisée par la Société des accordéonistes de Serrières

Direction : M. JEANNERET
AU PROGRAMME : CONCERT PAR LA SOCIÉTÉ j

MAX LEREL, le grand comique du cinéma français en per-
sonne. Ses auditions à Radio-Lausanne et. au Grand Théâtre
connaissent l'immense succès.

JANE LECOULTRE, du Casino municipal de Nice, a conquis
les fouiesi par ea gTâce. Costumée en 1900 pour ses chansons '
d'alors, ellR remporte un triomphe. ,'

ALFRED DU PIANO, artiste de talent, vous enchantera dans
« Les amours du pianiste ».

MADELEINE DUCOMMUN. petite accordéoniste, premier
prix au concours internation al de Paris 1946.

' J.-P. PIFFARETTI sera pour vous une surprise.
Un spe ctacle de grande classe

A l'issue du Qnîr_n famïlîoro avec l'orchestre
concert OOliee Èdil-lieitJ TEDDY-MEDLEY

Buffet bien garni — Consommations de premier choix

m PàLâCë iwmm"En S à 7 ______
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SCHE I à 17 h' 30 MERCREDI , à 15 h. 
I

L'aventure passionnée du grand poète danois iy|
CHRISTIAN ANDERSEN |Jj

et de la belle et sensible cantatrice JENNY LIND. ïj &

Une ravissante et délicate histoire d'amour dans le cadre &9
romantique du Vieux-Copenhague, lËg

**a£' '~ ~̂ ~̂~^—̂-¦—=!"*v msfe:: ;»».;. .. :..:.. ::_i£~  ̂ | IS

Jr x1Éllllf charmant, sensible, harmonieux Un

Jà^^ÊW ^̂  ̂ PARLÉ FRANÇAÏT I

H JENNY LIND I
 ̂ LE ROSSIGNOL SUÉDOIS M
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WBr ^^BT3 Orne et irrévocablement dernière semaine |-.-&j
_r —l A I  APC ^Wi Michèle Morgan - Pierre Blanchar |-M

f 'ïï'Sr ] LA SYMPHONlFPASTORALE I
m FILM M Un film qui émerveille le monde entier I J
HL _ —ANÇAIS J£ N'oubliez pas de retenir vos places iggj
¦___ _/ __. Samedi et Jeudi: matinées à prix réduits 99

_pï^^^^^^^^HWj3! Dimanche : matinée à 15 h. PS3

K?^^^^^^^^^P|ii. Une éclatante réussite du cinéma fran- L5|¦HT "̂ Bife çais classée parmi les meilleurs films de f̂ :5
Mr A n  Al I t% ^ffl l'année hSà

T APOLLO 1 LA PART DE L'OMBRE 1I . Tél. 6 2113 M (Trois amours) ïjfe.
m - M EDWIGE avec JEAN-LOUIS ml
L̂ FRANÇAIS M FEUILLERE » BÀRRAULT g|;

^^^ ______ Samedi , dimanche et jeud i f y u
1s3lm________________p ^'z matinée, à 15 heures t-jg
_Ï^^^^^^™M^ SAMEDI et 

DIMANCHE 
à 20 h. 30 B^_^_Y ^^Bl Dimanche : Matinée à 15 h. îiQ

&T i i rA T n r Ŝj UN GRAND FILM POLICIER g||I IHtA lKt 1 Boston Blackie entre 2 feux Ë¦ T61 t. OA #19 _¦ __m¦ ' °  ° I et un FAR-WEST- avec Charles STARRET \)"i
%. Versions M TOM LE VENGEUR M
Ums. sous-titrées ___\\ Lundi pas de spectacle E^g|k _______$_ Dès mardi : ORAGE D'ÉTÉ 89

Wm*-̂ M PROLONGATION DE QUELQUES JOURS I
W u I f ! 1 i » 111 M du ler éP130̂ 6 du nouveau film |.j?i¦ WiWWl ** B français qui fait fureur «B
I m B30 0° I ROGER-LA-HONTE ||
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Tous les Jeudis
et samedis

TRIPES
Spécialités :

gibier
grillade
escargots
fondue

A. -UDRICH

 ̂ J

Café des Alpes et Sports

TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
ESCARGOTS

Cuisine soignée - Tél. 519 48 - E. GESSLER

Hôtel-Restaurant du Soleil
Tél. 5 25 30

TOUS LES IliBinFCSAMEDIS : £ wLm\mmT Jb0
GIBIER

et spécialités de saison
Se recommande : Famille PEISSARD.

( ^Apprenez
à danser
vite et bien

chez
M!"« Droz-Jacquin

Professeur
RUE PURRY 4

Téléphone 5 SI 81V J

| PRÊTS
I de 300 ù 1500 tr. _ fonc-
| tionnoire , employé, ou-

vrier, commerçant , ag ricul-
teur, et à toute personne
solvable. Conditions inté-
ressantes. Petits rembours.
mensuels. Banque sérieuse
et contrôlée Consultez-

j nous sans engagement ni
; f rais. Discrétion abso-
, lue gar&ntle. Timbre-
! réponse. Références dans
j toutes régions. Banque
î Golay & Cie, rue de
] la Paix 4. Lausanne.
i Qini-*p-«i£*Bl_«K!MMHnBRH

RESTAURANT
avenue de la Gare
Neuchâtel, tél. 5 12 95

TOUS LES SAMEDIS

THIPES
Diverses

spécialités
Ch. WENKER ,

chef de cuisine.

f ^

Graphologie hindoue
dévoile tontes vérités

Mme RYFF , diplômée
Avenue Marc-Dufour 48

(près de la gare)
Lausanne

Etude de caractère, ma.
rlage, situation, conseils
et date de naissance, pe-
tite étude. 3 fr 20 et
port (pas de timbres-
poste) Rendez-vous de
9 à 22 h (Di manche de
16 b. 30 à 22 h.) Télé-
phone 2 79 42 Plus de
1000 remerciements écrits
pour mes études prouvent
inon travail et mon savoir

PRÊTS I
% Discrets

• Rapides
# Formalités simplifiées
0 Conditions avantageuses
Courvoisier & Cio

Banquiers - Neuchâtel

(UNE 

CUISINE TOUJOURS APPRÉCIÉE... I

AU RESTAURANT DE L'HOTEL I
Fleur de Lys I

J. SCHWEIZER. |]

' Dimanche 26 janvier 1947

H/tNSE
dans l'établissement ci-dessous :

Restaurant du Premier-Mars - Cernier

DIMANCHE 26 JANVIER, dès 15 heures

BAL
Se recommande : le tenancier.

r~ APOLLO^..,,,, , -7N¦̂  Un D a / Tollement gai -̂
SAMEDI
DIMANCHE à 17 h. 30 à l'intention de tous ceux qui goûtent

MERCREDI, à 15 h. l'esprit, le charme et l'humour français

• DANIELLE DARRIEUX
o LUCIEN BAROUX

dans

Quelle drôle de gosse !
Un film comique d'Yves MIRANDE

- pétillant de malice et d'espièglerie . 
ALBERT ïue vous aurez grand plaisir à voir !| „~ 

j
PRÉJEAN ' TISSIER

V I 1 Billets à Fr. 1.—, 1.50 et 2.— I I ,

THEATRE —
¦ Tél. 521 62

DIMANCHE : MATINÉE à 15 h. !

| AUJOURD'HUI ET DEMAIN, samedi et dimanche
UN GRAND FILM POLICIER

Boston Blackie
entre deux feux

p et un FAR-WEST avec Charles STARRET

Tom le Vengeur
UN DOUBLE PROGRAMME SENSATIONNEL

^ 
ATTENTION : LUNDI, PAS DE SPECTACLE

Ail Q T11 11 I fl Samedi et dimanche Le p rof esseur POTTSHU O l U U l U  à 17 h. 30 mm salue !

GARY COOPER . . . r zsm
BARBARA STA NWYC K |

| UN GRAND FILM GAI |

Une éblouissante comédie p lein e d'entrain, ,
de dynamisme et d 'imprévu fljlF - ^PiR t

l" vision à Neuchâtel J_j | ftjt 'S

\ PRIX DES PLACES : Fr. 2.—, 1.50, L— Version sous-titrée



Les petits et moyens Etats
entendent participer

à la rédaction du traité
avec l'Allemagne

A p ropos des travaux des adjoin ts des <quatre >
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Il est vrai gue les adjoint s n'ont pas
attendu cette prise de position pour
examiner, entre eux, cette guestion de
la participation des « petits » alliés aux
travaux de. la conférence. M, Couve de
Murville, délégué de la France, a rap -
pelé gu'd. Potsdam il avait été décidé
d'entendre tous les délégués des Etats
gui se trouvent, intéressés au traité de
paix allemand, gue ce soit directemen t
ou indirectement. Le porte-parole fran-
çais f u t  soutenu pa r M. Murphy et sir
William Strang. Reste à savoir si les
Etats en cause seront entendus en bloc
ou séparément. Si l' on se décidait pour
le premier terme de cette alternative,
autant convoquer une conférence de lé
paix tout de suite.

Il ne fa i t  pas de doute gue chacune
des délégations intéressées réclamera ce
droit en comparaissant; ces jours pro-
chains, devant les suppléants, à Lan-
caster House. Les exposés des Domi-
nions, des petits pays de l'Europe occi-
dentale, de la Grèce, du Brésil et de la
Chine comprendront, d ce qu'on ap-
pren d, deux parties : une critique de
la procédure adoptée et les revendica-
tions essentielles.

Le Canada, gui, incontestablement,
s'e f forc e  de prendre place parmi les
grandes p uissances de l'avenir, se de-
mande s'il est sage et prudent de com-
pa raître devant l'aréopage des guatre
adjoints pour ensuite devoir simple-
ment, se retirer. Est-ce là l'attitude
d'une grande puissance ? Cette manièrç
de voir est partagée par l'Australie gui
sera sans doute la premièr e à être en-
tendue et oui a l'intention d'en rester
d'abord à une protestation contre la
procédure adoptée pour ne revenir gue
p lus tard p résenter ses desiderata.

Quel régime transitoire
sera imposé au Reich ?

Le second problème, nous l'avons vu,
concerne le régime gui sera imposé à
l'Mtemagne jmguf à  la signature du
traité déf in i t i f .  Là, c'est M. Murphy gui
a pris l'initiative pour proposer, avant
la séance de mardi , un « statut interna-
tional » gui servirait de base juridique
à wn fu tur  gouvernement allemand uni-
f ié .  Mais à en croire le « Times >. il ne
s'agit pa s là d'un projet gui a été o ff i -
ciellement soumis aux guatre sup.
plé ants. Il ne s'ag it gue df une propo -
sition.

Les Allemands signeront-ils un tel
statut international ou un traité de
pai x ? Les Américains ne veulent pas
imposer au fu tu r  gouvernement alle-
mand, la responsabilité d'une paix im-

posée. Les Anglais sont du même avis.
Et les Russes 1 II  semble gue, de ce
côté, vm revirement se soit produit. En
e f f e t , et ceci contrairement, à toute at-
tente, l'Association mondiale des syndi-
cats a demandé aux syndicats allemands
de faire acte de candidature cet été en-
core. Le comité central de cette asso-
ciation mondiale, gui subit fortement
l'influence de Vest, a donc changé son
fus i l  d'épaule. Les conséquences poli-
tiques d'un tel changement ne tarde-
ront pas à se fair e sentir, car petit à
petit , le syndicalisme allemand devra
pa rticiper à la gestion des a f fa i res  pu-
bligues et assumer une responsabilité
p olitioue.

Staline déclare
que le traité
anglo-russe
est toujours
en vigueur

Echange de télégrammes entre M. Bevin
et le maitre du Kremlin

LONDRES, 25 (Reuter). — Staline a
maintenant la même opinion que M.
Bevin : le traité d'alliance anglo-
russn est toujours en vigueur.

Le minrist—-e de« affaires étrangères
de Grande-Bretagne a r-_iblié vendredi
soir l'échange de télégrammes entre M.
Bevin et M. Staline.

Le télégramme de M. Bevin dn 18
janvier dit nne l'on se montre surpris
de la déclaration soviétique faite au
conrs dn séjour à Moscou du maré-
chal Montgomery suivant laquelle le
traité d'alliance anglo-russe et la col-
laboration d'aiprès-guerre sera ient au
fond chose périmée, l'Organisation des
Nations Unies ne pouvant pas admettre
de tels actes. Cette opinion nous appa-
raît erronée.

La réponse de Staline
La réponse de Staline, en date du

23 janvier, est la suivante :
Je dois dire que votre déclaration m'a

laissé perplexe, puisqu 'elle tend il prouver
que la Grande-Bretagne, à l'exception des
engagements qu 'elle a souscrits en vertu de
la Charte des Nations Unies, ne s'est liée
en rien à d'autres puissances. II me
semble qu'une telle déclaration n'est pas
conforme aux faits. J'ai maintes fols af-
firmé que l'U.RS.S. se sent liée au pacte
d'assistance anglo-russe contre toute éven-
tuelle agression de la part de l'Allema-
gne. Cela signifie par conséquent que
l'U.R.S.S. entend assumer tous les enga-
gements découlant du pacte d'alliance
anglo-soviétique.

M. Bevin a «dressé ses remerciements
à M. Staline par l'intermédiaire de
l'ambas-sadeur de Grande-Bretagne à
Moscou.

Les vues de la France
sur l'organisation provisoire
et définitive de l'Allemagne

PARIS, 24 (A.F.P.). — Le gouverne-
ment français a remis, à la fin de la
semaine dernière, à Washington, à Lon-
dres et à Moscou, deux mémorandums
concernant : l'un l'organisation provisoi-
re de l'Allemagne, l'autre l'organisation
constitutionnelle définitive de l'Allema-
gne.

Le premier concerne la .période d'oc-
cupation, le second la période posté-
rieure au traité de paix.

Le premier document, c'est-à-dire ce-
lui qui concerne l'organisation provi-
soire de l'Allemagne, précise que le
gouvernement, français eet t artisan
d'une unité économique de l'AMema-
gne.

La première partie du document con-
cerne ies activités qui seront exercées
par les différents Etats. Oes activités
sont de deux catégories :

1. Celles pour lesquelles la responsa-
bilité totale des Etats est admise (en-
seignement, cultes, justice, hygiène,
6anté publique, administration centrale,
police).

2. Celles pour lesquelles la responsa-
bilité des Etats est limitée (finances,
économie nationale, départements éco-
nomiques, P.T.T., toavaàU reconstruc-
tion) .

Le second mémorandum français ex-
pose les vues de la France sur l'orga-
nisation définitive à donner à l'Alle-
magne après la conclusion du traité de
paix.

I>es écueils à éviter
Le trincipe général qui inspire le

projet français est. de concilier une cer-
taine centralisation éoonjonikiue aveo
¦une décentralisation politique capable
de donner à l'Allemagna un équilibre

plus stable. Deux écueils sont à éviter:
l'un serait la formation de trop gran-
des masses par le regroupement de pe-
tits et moyens Etats.

Une fédération d'Etats
L'Allemagne devient donc une féd&-

ration d'Etats. A la tête de chaque
district fédéral se trouvera un prési-
dent. C'est lui qui désigne les ministres
féd éraux, promulgue les lois, comme
les hauts fonctionnaires, représente la
confédération à l'extérieur, reçoit et
accrédite les ambassadeurs, signe les
traités, eto.

Le gouvernement fédéral est consti-
tué par les ministres fédéraux , siégeant
sous la présidence du Bundespraesident,
responsables individuellement devant
le parlement.

Le parlement ou Chambre des Etats
est composé de quatre représentants
de chaque Etat, nommés par les gou-
vernements dés Etats avec l'approba,-
tion des assemblées de ces Etats. La
durée de la législature est de quatre
ans.

Les ministères fédéraux sont au nom?
bre de sept : affaires étrangères, éccr
momie, finances, ravitaillement, trans-
ports, P.T.T. et agriculture.

Les affaires étrangères ne sont pas
prévues comme étant du ressort exclu-
sif de l'Etat fédéral, qui est compétent
pour les relations extérieures de l'en-
semble de la fédération, la négociation
et la signature des traités, eto. !

Le projet français ne prévoit ni po-
lice, ni armée fédérale, toutes ques-
tions de sécurité et de police étant
laissées à la compétence exclusive des
Etats.

Autour du monde
en quelques lignes

En FRANCE, le bruit ayant couru
hier en fin de soirée que le maréchal
Pétain était mort d'une embolie, un
communiqué a été publié à la Rochelle
disant que l'hôte du fort de la Pierre-
Levée est en bonne santé.

M. Léon Blum est arrivé à Bruxelles
pour assister aux fêtes du 80me anni-
versaire de M. Vandervelde.

En ALLEMAGNE, les Américains en-
visagent la libération de tous les pri-
sonniers dé guerre allemands faits par
eux.

En ANGLETERRE, M. Gruber, mi-
nistre des affaires étrangères d'Autri-
che, chef de la délégation de son pays
à la conférence des adjoints, a exposé
devant les journalistes l'attitude de
l'Autriche à l'égard du traité , de paix.
Ce dernier doit, à son avis, fixer les
frontières de 1937.

M. et Mme Attlee, premier ministre,
ont fêté hier leurs noces d'argent.

En EGYPTE, l'ambassadeur,de Gran-
de-Bretagne- au Caire a remis au nom
de son gouvernement une note au pre-
mier ministre Nokrachy Pacha.

En YOUGOSLAVIE, le gouvernement
du maréchal Tito a l'intention d'en-
voyer un délégué diplomatique & Ro-
me.
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Les concours régionaux de ski — Nouvelles du cyclisme
Un grand tournoi de hockey sur glace à Neuchâtel

Comme toutes les années, les associa-
tions régionales feront disputer leurs
épreuves annuelles, comptant comme
éliminatoires pour les Courses nationa-
les de ski. Pour la première fois, et
ceci à la suite d'une décision de l'Asso-
ciation suisse des clubs de ski, il ne
sera pas disputé de combiné quatre
épreuves ; à part les titres individuels,
6eu.s le combiné nordique et le com-
biné alpin seront mis en compétition.

Les 6kieurs des Grisons se retrouve-
ront à KIosters et les meilleurs spécia-
listes de nos disciplines alpines seront
de la partie ; les Rominger, Reinaiter,
Spada de la célèbre Guardia Grischa
seront opposés aux Davosiens Valâr,
Romagnol i et Mathys ainsi qu 'à Wal-
ter Hànsli de KIosters. Chez les dames,
la lutte sera circonscrite entre Lina
Mittner et Anny Maurer. Parmi les
sauteurs, Paterlini, Keller, Blum et
Demarmels sont au nombre des favoris.

Les Oberlandais se retrouveront à
Zweisimmen où les épreuves seront
rendues très attrayantes par la parti-
cipation des skieurs et skieuses sué-
dois actuel lement en Suisse. U faut re-
lever que notre gran d champion Karl
Molitor no s'est pas inscrit , étant donné
qu'il ne tient pas à se qualifier pour
les courses nationales, du moment qu'à
oette date-là il sera aux Etas-Umis. En
l'absence de Molitor, la lutte sera très
serrée entre les Suédois d'une part , Ru-
dolf Graf , Otto von Allmen, Alfred
Stâger d'autre part. Chez les dames, la
jeune Rosemarie Bleuer aura fort à
faire pour tenir en échec la célèbre
May Ni—son.

L'Association romande fera disputer
ses épreuves à Caux. Pour l'épreuve de
fond , les vétérans Victor Borghi et
Charles Baud 6'imposeront une fois de
plus, pour le saut les jeunes Jacques
Perreten et Conrad Rochat livreront
une bataille spectaculaire aux habi-
tués que sont Arnold Vultier et Mar-
cel Raymond, tandis que dans les dis-
ciplines alpines, le titre devrait norma-
lement revenir au Genevois Fernand
Grosjean.

C'est le fameux Ski-olub Allalin de
Saas-Fee qui a été chargé d'organiser
les épreuves de l'Association valaisan-
ne. La course de fond sera évidemment
l'événement du jour et elle mettra aux
prises les meilleurs hommes du pays
qui ont nom Robert Zurbriggen, Max
Muller, Léo Supersaxo, Louis Bourban
et Nestor Crettex. Les skieurs de Zer-
matt s'imposeront probablement dans
les disciplines alpines, grâce à Franz
Bumann et Adolf Aufdenblatten.

Si lee conditions de neige le permet-
tent, les meilleurs skieurs du Jura
s'affronteront samedi et dimanche à
Saint-Imier. L'épreuve de descente
sera organisée sur la très rapide piste
du Hubel , tandis que le slalom et le
saut auront lieu dans la région de
Mont-Soleil. Pour l'épreuve de fond ,
Soguel, Gygax, Wirz, Cattin, Krebs,
Matthey et Frey figurent parmi les
favoris, tandis que pour le slalom et
la descente, Georges Schneider part
avec bien des chances.

A m A i m A  .m.

Malgré l'époque très avancée et le
froid qui sévit actuellement , le cy-
clisme sur route a recommencé par le
cross international, qui s'est disputé
dimanche à Morat. Ici, il nous faut
souligner le dévouement inlassable du
président du Vélo-club de Morat , le
sympathique Edouard Hans, qui fait
des efforts louables pour introduire en
Suisse romande des épreuves de pre-
mière qualité. Les spécialistes de la
Belgique, de la France, du Luxem-
bourg et de la Suisse se sont affrontés
sur un parcours de 20 km., et oe pre-
mier contact a failli se terminer par
une grande surprise, puisque sans une
chute peu avant l'arrivée, le Suisse
Ernest Kuhn aurait selon toute vrai-
semblance remporté la victoire. C'est
finalement le Luxembourgeois Gold-
eohmid qui 6'est imposé, mais nos com-
patriotes ont fait bonne figure et la
délégation qui représentera la Suisse
au cross international du Luxembourg
obtiendra certainement d'excellents ré-
éIUItats. Kuhn , Fantini, Champion,
Striekler et Schaer ont été sélection-
nés.

Pendant ce temps les spécialistes de
i —trîérieaine se retrouvaient une fois
de plus au Vélodrome d'hiver de Zu-
rich. Pour la première fois depuis long-
temps, une équipe suisse a pu dominer
les meilleurs étrangers. En effet , les
jeunes Zuricois Gottfried Keller et Hugo
Koblet ont réussi l'exploit de battre
des équipes de classe internationale
comme Kint-van SteenBerghen , Lapé-
bie-Sérès et Bruneel-De Bruycker. L'ex-
cellente équipe Knecht-Kubler a pris
une remarquable 3me place, de sorte
que l'on peut affirmer que les Suisses
sont en net progrès dans ce genre
d'épreuve, ce qui ne donnera que plus
d'intérêt aux prochaines réunions d'Œr-
likon où ili sera intéressant de voir
Koblet-Keller à l'œuvre contre les
champions hollandais Schulte-Boyen.
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Privé de rencontres de championnat
6uisse de hockey 6ur glace, le publio
neuchâtelois a par contre l'occasion
d'assister à de nombreuses rencontres

amicales, ce qui est une agréable con-
solation. Le grand tournoi mis sur pied
par le Young Sprinters H. C. sera aus-
si passionnant à 6uivre qu'un match of-
ficiel étant donné la réelle valeur des
équipes en présence.

Le H. C. Milan représente à quelques
hommes près l'équipe nationale italien-
ne, mais ces quelques hommes consti-
tuent précisément un renfort puisqu'il
s'agit de l'ex-international Suisse Kniel
et du Canadien Bélanger dont la classe
est certaine. Au début de la saison, les
Neuchâtelois ont pu se rendre compte
de la valeur du olub milanais au cours
d'une partie èeharnée gagnée de jus-
tesse au Palais de glaça II est inutile
de présenter l'équipe du C. P. Zurich,
finaliste du championnat suisse qui
compte dans ses rangs de nombreux
internationaux et notamment Bannin-
ger, Ernst. Boiler, Bieler et le sympa-
thique Heini Lohrer qui ont défendu
avec tant de courage les couleurs suis-
ses contre la Tchécoslovaquie vendredi
passé à Zurich. Quant à Young Sprin-
ters il se présentera dans 6a formation
habituelle aveo les trois frères Delnon
en première ligne d'attaque.

Samedi soir, ce sera le match revan-
che entre Milan et Young Sprinters,
dimanche matin, les Italiens seront op-
posés au C. P. Zurich et dimanche
après-midi les deux équipes suisses disr-
puteront une rencontre qui sera d'au-
tant plus intéressante que les deux
clubs ne figurent pas dans le même
groupe au championnat suisse. Signa-
lons qu'à l'occasion de ce tournoi, il sera
mis en compétition un challenge «Fair
Play» créé à la mémoire d'Antonin
Vu_liomenet, joueur de la première
équipe des Young Sprinters, décédé
brusquement dans le courant de l'été
dernier. E. W.

¦ —_-_—__¦ 

Malgré un froid très vif, les épreu-
ves de vendredi ont connu un magnifi-
que succès. En patinage de vitesse, les
étreuves du 1500 mètres et. du 5000 mè-
tres ont été enlevées toutes deux par
le Finnois Parkkinen, qui s'est révélé
un patineur de grande classe. Les deux
Hongrois, Bajor et Elseky, ee sont clas-
sés comme la veille, [respectivement
deuxième et troisième.

Dans ie tournoi de hockey sur glace,
Suisses et Tchèques se sent livrés un
duel farouche. _——îeureuse—tent, dans
le dernier tiers-temps, le jeu est devenu
très dur et brutal, les visiteurs se per-
mettant de nombreux coups défendus.
Les Suisses ont fait une très jolie par-
tie, car ils avaient en face d'eux une
brillante équipe renforcée par les in-
ternationaux Zabrodsky et Bouoek. H
semble qu'avec un peu plus de ohance,
les Suisses auraient pu enlever le
match.

Résultat final '• Suisse-Tchécoslov a-
quie : 4-5 (0-2, 2-0, 2-3).

Les championnats mondiaux
à Davos

LausanBe aura deux cinémas
de plus

La commission pari taire de l'Asso-
ciation cinématographique suisse ro-
mande et de l'Association suisse des
loueurs de films, réunie sous la prési-
dence du jug e fédéral Couchepln, à Lau-
sanne, le 23 j anvier, a décidé d'autori-
ser la création de deux nouvelles salles
de spectacles à Lausanne, la première
place Saint-Pierre, pour 600 à 800 pla-
ces, et la seconde au Lausanne-Palace,
pour un studio de luxe de 300 à 400 pla-
ces destiné spécialement aux films eu
version originale.

Ces salles s'ouvriront dans le courant
de l'automne.

Le général Kœnig h Genève.
— GENÈVE, 24. — Le général Kœnig,
commandant en chef des troupes d'oc-
cupation françaises en Allemagne, an-
cien gouverneur militaire de Paris, ac-
compagné de Mme Kœnig, est arrivé
vendredi, à 11 h. 50, à Genève, par l'ex-
press de Paris.

Le général Kœnig vient assister au
mariage du capitaine de vaisseau Ro-
ger Raulin, commissaire en chef de la
marine nationale et directeur du cabi-
net particulier du général, aveo Mlle
May Lenoir, de Genève, récemment dé-
corée de la médaille d'argent de la
Croix-Rouge française.

Ajoutons que le général Kœnig dé-
jeunera samed i avec le général Guisan,
à Genève.

Les fauves réappar aissent.
— HEREMENCE, 24. Les fauves sont
revenus dans le val d'Hérens. C'est
ainsi que deux paysans du village de
Mâche ont aperçu à une distance de
quelque quinze mètres un animal in-
connu qui a pris la fuite à leur ap-
proche et dont le signalement répond
à celui du lynx.

*. Vendredi , vers midi, M. Alvaro Gomez
Hurtado, le nouveau minirstre de Colombie,
a été reçu par M. Etter, président de la
Confédération et le chef du département
politique pour la remise de ses lettres de
créance.
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(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 23 janv. 24 janv.
Banque nationale 7O0.— d 700. — d
Crédit fonc neuehât 680— d 680.— d
La Neuchâtel-se as. g. 610.— d 612.— d
Câbles élect. Cortalllod 4225. — d 4226.— d
Ed. Dubled & Cle .. 850.— d 860.—
Ciment Portland 1080.— d 1080.— d
Tramways, Neuchâtel 505.— 500.— d
Klaus, le Locle — .— — .—
Suchard Holding S A. 530.— 540—
Etablisse—,. Perrenoud 620.— d 520. — d
Cle vltlcole Cortalllod 255.— d 255. — d
Zénlth S. A . . . .  ord. -.— -.-

» » prlv. — .— — .—
OBLIGATIONS

Etat Neuehât. 2V_. 1832 97.75 97.75
Etat Neuehât 3K 1938 — .— — .—
Etat Neuehât. 3'/3 1942 102.— d 102.- d
Ville Neuch. 3-%% 1933 101 - d 101.- d
Ville Neuehât SU 1937 101 — d 101. — d
Ville Neuehât. 3-K 1941 102.'- d 102.- d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 101.— d 101— d
Le Locle 4 Y, % 1930 101.— d 101— d
Tram Neuch.354% 1946 10O. — d 100. — d
Klaus 3 y, % 1931/46 100.50 d 100.50 d
Et. Perrenoud 4% 1937 100.50 d 100.50 d
Suchard 3 % % 1941 101.50 101.50 d
Vit. Cortalllod 4% 1943 -.- — .-
Taux d'escompte Banque nationale 1 \ _ %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 23 Janv. 24 Janv.

3% C.F.P , dlff 1903 104.25 d 104.15
3% C.P.F . . .• . 1938 99.50 99.75
4% Défense nat. 1940 100.40 d 100.40 d
3U,% Emp. féd. 1941 102.60 102.75
3%% Jura-Slmpl. 1894 101.40 d 101.60

ACTIONS
Banque fédérale 40— 40— d
Union banques suisses 831 .— 834—
Crédult 6—sse 748— 749—
Société banque suisse 719. — 719—
Motor Colombus . . . .  549. — 548—
Aluminium Neuhausen 1788— 1790—
Nestlé 1148— 1152—
Sulzer 1690— d 1690— d
Hlsp am de electrlc 785— d 785—
Royal Dutch 404.— 401. — d

Bourse de Neuchâtel

Communiqués
«La prisonnière » de Bourdet

C'est le 27. Janvier, à Neuchâtel, que le
Théâtre de Lausanne donnera « La pri-
sonnière », de Bourdet.

On sait la qualité indéniable du grand
dramaturge français, la puissance de son
verbe, la vigueur de son texte. On con-
naît aussi la netteté de son action dra-
matique, la franchise avec laquelle 11 étu-
die des cas pathologiques.

« La prisonnière » ne se —icône pas, et
il est délicat d'aborder la description du
sujet que l'auteur étudie dans sa pièce,
qui passionne par son action théâtrale
et par l'excellence de son dialogue dra-
matique. Pour Jouer le rôle principal, le
Théâtre de Lausanne a engagé Mlle Cora
David , du Théâtre de la Mlchaudière, qui
sera entourée par la troupe du Théâtre
de Lausanne et par MM. Béart et Pas-
quler en représentation.

Ce spectacle est le, Orne de l'abonnement
et remplace « Arsenic et vleilla-s dentellea »,
qui avait étié prévu.

J Un beau spectacle
à Serrières

La Société des accordéonistes de Serriè-
res organise sa soirée samedi 25 Janvier.
Ce groupement, qui compte aujourd'hui
plus de vingt-cinq membres, a mis au
point un programme de grande classe.
Avec Max Lerel. le grand comique du ci-
néma français et de Radlo-Laus_me ; Jane
Leocmitre, du Casino municipal de Nice,
dans ses chansons 1900 avec costumes ;
Alfred Dupiano, le pianiste amoureux,
voilà un spectacle des grands Jours. Pour
compléter cette phalange d'artistes, la so-
ciété a fait appel à Madeleine Ducommun,
la petite virtuose, J.-P. Piffaretti, petit
chanteur qui est une révélation. La soirée
familière qui suivra avec Teddy-Medley
sera empreinte de la meilleure ambiance.

Armée du Salut — Ecluse 20
Dimanche 26 Janvier

UN JOUR TOUT SALUTISTE
9 lu 45 consécration de catéchumènes

20 h. grande réunion surprise

EGLISE RÉFORMÉE - PAROISSE DE NEUCHATEL
Dimanche 26 janvier 1947, à 20 h. 15
GRANDE SALLE DES CONFÉRENCES

«Joies et problèmes actuels de
l'évangéllsation en France »
Conférence par M. Jean-Paul Benoit,

directeur de la Société centrale
évangélique, à Paris

Très chaleureuse Invitation à tous

Salle de la Bonne nouvelle
Promenade-Noire 1

DIMANCHE 26 à 20 HEURES
Réunion missionnaire
L'évang ile au Congo belge

par M. Oh. Monot
(avec projections lumineuses)

PAROISSE RÉFORMÉE DE NEUCHATEL
Dimanche 26 janvier

Journée des pédagogues
chrétiens

Société neuchâteloise
du génie

Les membres sont convoqués en as-
semblén générale le dimanche 26 jan-
vier 1947, à 15 heures, aiu restaurant
Beau-Séj our.

Les nouveaux membres seront ies
bienvenus,

Le comité.

LE GRAND-HOTEL
DE CHAUMONT
sera fermé dimanche,
pour cause de deuil.

Ce soir, 1
notre excellent menu [é

RESTAURANT DE L'ÉCOLE HÔTELIÈRE i
Tél. 5 20 13 Ë

1 M

Salle de la Paix
Aujourd'hui à 20 h. 30

Dimanche à 15 h. et à 20 h. 30

DANSE
ORCHESTRE LADOR I

Patinoire de Monruz
CE SOIR ET DIMANCHE

toute la journée

Tournoi de
Young Sprinters H. G.

avec milan, Zurich
et Young- Sprinters

Location dans les magasins de sport

INSTITUT RICHÈME
soirée dansante

avec duos de jazz

| AUJOURD'HUI |
I SOERÉE DANSANTE I

B Prolongation d'ouverture autorisée B
¦ Dimanche, thé et ||¦ soirée dansants ¦

BEAU-RIVAGE
Dernier Jour

de la magnifique attraction

LES TROIS BING SISTERS
Prolongation d'ouverture autorisée

Samedi et dimanche,
toujours nos menus soignés

SOCIÉTÉ DE CHANT

ORPHÉON
Soirée annuelle

A EA ROTONDE
Samedi 25 janvier
Diner à 19 h. SO

PROGRAMME DE SOIRÉE ET BAL
à parti r de 21 heures

Les cartes d'Invitation peuvent être
retirées à l'entrée

H9N_---_--____H______|
?sp Irrévocablement

i CE SOIR et DIMANCHE
f Jrâjj (matinée dimanche)

|1 AU DANCING DE
1 L'ESCALE

ï 2 SOIRÉES DE GALA W IflrDl avec le concours de l'artiste W . J R
p+-l du French Casino de New-York
ife ,,-i d—as : Les claquettes
TEg à travers lo monda

Fin de la crise ministérielle
en Hellade

ATHÈNES, 24 (Reuter) — M. Dirai-
trios Maximos, chargé par le roi de
constituer un nouveau gouvernement
de coalition, a réussi dans sa mission.

Le cabinet se présente comme suit :
Tsaldaris (royaliste), affaires étran-

gères.
Papandreou (démocratique et socia-

liste), intérieur.
Venizelos (libéral), guerre.
Canellopoulos (national unioniste),

marine.
Gonatas (libéral nationaliste), recons-

truction.
Alexandrie (réformiste), agriculture.
Général Zervas (parti national), mi-

nistre sans portefeuille.
Les vice-présidents seront MM. Tsal-

daris, représentant la majorité, et Ve-
nizelos, représentant l'opposition.

En ROUMANIE, le gouvernement est
entré en possession du traité de paix
qui est arrivé par courrier spécial à
Bucarest.

LE NOUVEAU
CABINET GREC
EST CONSTITUÉ

La situation alimentaire dans la capitale française
n'a jamais été aussi grave qu'en cette fin de janvier

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Le secteur du vin n'est pas mieux
partagé et le Parisien attend toujours
son premier litre de décembre. M. Par-
ge, voici peu de semaines, nous en avait
promis six chaque mois à partir du ler
janvier. Il en aura été des promesses
de ce Journaliste devenu ministre com-
me de celles de ses prédécesseurs, le mi-
néralogiste Longchambon et le parle-
mentaire Christian Pineau. De quel cô-
té qu'on se tourne et quel que soit le
responsable du ravitaillement, la fail-
lite sanctionne irrémédiablement l'ex-
périence. . \
Une expérience qui aurait dû

être prolongée
Celle de M. Yves Parge avait ramené

la viande dans les boutiques grâce au
système du double secteur lequel al-
louait 150 gr. par semaine à la taxe,
c'est-à-dire à bas prix et laissait les
tarifs libres pour le reste. Les « écono-
miquement faibles » avaient donc un
minimum vital assuré et chacun ache-
tait selon ses moyens. Certes, la mé-
thode avantageait surtout les bourses
bien garnies, mais il est de fait que
grâce au jeu de la concurrence, la bais-
se semblait sfamorcer et l'ensemble
des consommateurs en profitait. L'ex-
périence aurait pu être intéressante,
mais l'injonction de la C.G.T. de dou-
bler l'allocation du minimum taxé de-
vait l'interrompre et lui substituer une
formule bâtarde où les bouchers se
voyaient autorisés à s'approvisionner
eux-mêmes sur le marché. Derechef la
viande revint sur le marché, mais in-
finiment plus chère ct le cours des prix
« tolérés » s'établit à la hauteur de ceux
du marché noir de la veille...

L'arrivée de M. Léon Blum et la cam-
pagne de baisse devaient changer ce
climat. Un théoricien socialiste, M. Min-
Joz, prit l'affaire en main et, plein d'il-
lusions, résolut, pour faire baisser les
prix, d'officialiser la taxe de la viande
en caporalisant tous les secteurs depuis
l'acheteur sur les foi res jusqu'au ré-

partiteur des abatages. L'édifice fut
couronné par une taxation des prix
du bétail sur pied dont nous avons déjà
dit récemment qu'elle représentait pour
l'éleveur une baisse de 25%.

Les consignes Minjoz furent scrupu-
leusement observées. Les prix officiels
baissèrent dans les foires. Mais ce qu'on
oublia de dire, c'est que le volume des
transactions diminua au point de ten-
dre vers zéro, les paysans renonçant à
vendre leurs bêtes aux tarif de Min-
joz.
. La bataille était engagée entre les

producteurs et le gouvernement. Elle
se poursuit actuellement et le consom-
mateur en arrive à se demander au-
jourd'hui qui l'emporte de l'égoïsme des
paysans ou de l'incapacité des pouvoirs
publics. Aussi bien la mauvaise hu-
meur grandit-elle chaque jour.

Voilà un bien mauvais départ pour
le gouvernement, au moins dans les
grandes villes 1 M -G G

Qui va s'occuper de
la nourriture des Français ?
PARIS, 24. — Du correspondant de

l'agence télégraphique suisse :
Aujourd'hui s'étalent en première pa-

ge des journaux des récriminations, des
critiques , contre les services du ravi-
taillement. C'est eh vain que M. Ra-
madier a offert oe poste dangereux à
certa ins de ses collègues. Personne n'a
voulu rattacher son nom à cette direc-
tion quelque peu encombrante et se
charger de résoudre un problème qui,
depuis la libération, 6'est révélé insolu-
ble. Aussi songe-t-on, une fois de plus,
à confier à un expert, c'est-à-dire à
une personnalité choisie en dehors du
parlement et en dehors de la politique,
lo soin de veiller à la nourriture des
Français, de façon que les partis puis-
sent rejeter sur autrui les mesures im-
populaires qui pourraient être prises
pour parer à la disette.

Paris manque
de poisson, de viande

et de légumes

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT
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Restaurant STRAUSS
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Un jugement de Salomon
Appelées â désigner un successeur à

M. René Blan c, organiste, récemment
décédé, les autorités pa troissiales et
communales de Peseux ont ouvert un
concours et se sont trouvées en pré-
sence de deux candidatures intéressan-
tes de deux enfants du villag e, égale-
ment guali f iés  pour cette harmonieuse
foncti on.

Que faire alors guand il n'y a qu'un
seul poste â repourvoir 1

Eh 1 bien, nos prudents édiles ont
trouvé la solution la plus sage : ils ont,
comme nous l'avons dit dans notre nu-
méro de lundi , fa i t  appel aux deux can-
didats. Mille Nicolet et M.  Perret , gui
alterneront à l'orgue de notre templ e,
heureux l' un et l'autre d'avoir chacun
un remplaçant pour les occasions où ils
son t pris ailleurs.

Ainsi personn e n'est froissé , les deux
organistes sont satisf aits , tout le monde
est content et cela d'autant plus gue les
auditeurs nombreux et fi dèles du temple
de Peseux auront la variété des talents
des deux jeune s artistes...

Et cela grâce â ce... jug ement de Sa-
lomon 1 NEMO.

Ea salle des Conférences
aménagée en dortoir

La pénurie de logements rend ingé-
génieux. On sait que la « Favag » a en-
gagé un certain nombre d'ouvrières
italiennes. Les démarches pour leur
trouver des chambres en ville s'étant
révélées vaines dans la plupart des
cas, on a installé, dans l'immeuble de
la Salle des conférences un cantonne-
ment de fortune. De la literie a été
achetée, et une trentaine d'ouvrières
y dorment depuis le début de janvier.
Ellles prennent leurs repas dans le ré-
fectoires de l'usine.

Les conditions d'hygiène sont excel-
lentes et les jeunes filles logées à l'en-
seigne des concerts symphoniques font
aveo gaieté l'apprentissage de la vie
en commun.

Ij a Fête des vendanges 1946
a laissé un léger bénéfice
Le comité de la Fête des vendanges

s'est réuni vendredi soir pour prendre
connaissance du réstiltat financier de
la manifestation de 1946. Il a constaté
avec satisfaction que malgré le temps
incertain et grâce à de nombreux ap-
puis désintéressés, la fête s'est termi-
née en laissant un léger bénéfice.

Encouragé par oe résultat favorable,
le comité a d'ores et déjà fixé la fête
de 1947 au samedi 4 et au dimanche 5
octobre.

Ees tuyaux chauffent
quand la température baisse

Hier matin à 11 h., le feu a pris à
une boiserie au faubourg du Lac 5
à la suite d'un échauffement de
tuyaux. Grâce à la prompte interven-
tion des premiers secours, tou t danger
a pu être écarté en quelques minutes.

Conférences évangéliques
On nous écrit :
Les temples sont rarement pleins de nos

Jours. Ce fut pour—nit le- cas récemment
pour la oh.opelle des Terreaux où l'Eglise
libre avait organisé des réunions avec le
concours de M. H. Weber, pasteur.

Un public" ho_—>reux s'est rend— durant
quatre soirs à ces conférences agrémentées
par un chœur de p—ts de 70 chanteurs et
d'excellents solistes. Cela prouve que 1©
public Dieu—îâtel ois apprécie vive—Lenit
l'évangile prêché et chanté avec simplicité
et puissance.

| VICMOBIE ""

COLOMBIER

I*e sport pour les écoliers
Nos autorités communales ont étudié

lia possibilité de créer une place de
6ports près du collège. Un plan inté-
ressant a été conçu par un architecte
spécialiste en la matière.

Cette place de gymnastique, réservée
tout spécialement à nos écoliers et aux
membres des sociétés de gymnastique
sera — si le Conseil général en voit
l'utilité — aménagée dans les jardins
se trouvant à l'ouest du collège. Il a
été prévu un emplacement pour les
exercices aux reck, pour le saut au che-
val et le saut en hauteur. Les fervents
de la balile au panier et du football
m'ont pas été oubliés.

Une piste pour le saut à la perche
et le saut en hauteur ont également
été envisagées.

Ce projet qui occasionn era une dé-
pense de l'ordre de 20,000 fr. a déj à été
présenté par le Conseil communal à la
commission scolaire et à la Société fé-
dérale de gymnastique.

ROCHEFORT
Enfin, la glace est bonne !

(c) Au cours des premiers froids de la
saison , la « patinoire » des Sagnes (sor-
tie ouest du village) ne s'était pour
ainsi dire pas formée par suite du man-
que d'eau. Mais la neige a ensuite
recouvert le terrain assez longtem ps,
et le récent « radoux » a vite eu fait
de redonner à l'étang ses grandes pro-
portions, de sorte que te froid vif dont
nous sommes gratifiés actuellement l'a
transformé en une belle patinoire qui
fait depuis bientôt une semaine la joie
des enfants.

MARIN
«Ea Suisse dans l'Europe

d'après guerre. »
(c) Sous oe titre, M. Philippe M—1er, se-
crétaire de l'Associait—>n suisse pour
rO.N.U., a don_é meroredl soir une con-
férence, devant un auditoire qu'on aurait
voulu voir plus nombreux.

Après avoir rappelé l'idée d'une fédéra-
tion eiuiropéenne, l'orateur a exposé les rai-
sons qui n_titent en. faveur d'une telle
union : maintien de notre civilisation , ap-
p_uv—ssîinent de l'Europe devenue débi-
trice des pays d'outre-mer au cours des
deux dernières guerres, déséquilibre entre
les nations européennes. Il a montré les
transformations profondes par lesquelles a
passé, depuis 1918, notre continent partagé
entre une Europe in—ustrlElle au sandard
de vie plus élevé et une Europe agricole ,
dont l'exoédenie de populatdon en forte
augmentation, ne pouvait être absorbé
par l'i—clustade que les gouvenîemeruts ont
voulu développer par des moyens dictato-
riaux.

La guerre a encore aggravé la situation
de ces pays de l'est da 1-Xirope à surpopuu
latdon agraire, qui auraient besoin d'une
aide finjanoière que seuils les Etats-Unis
d'Amérique pourraient leur apporter. L'en-
tente enitire ce pays et l'U.R.S.S., dans le
cadre des Nations Unies, apparaît donc
comme un facteur essentiel de la recc«ns-
¦tUtiutlon de l'Europe, à laquelle notre pays
peut conitribuier sans prendre parti pour
l'une ou l'autre i— grandes puissances.

Cet exposé, si —oh¦& et si doouinenité,
a été suivi d'une discussion au cours de
laquelle le conférencier a répondu à diver-
ses questions relatives à l'énergie atomi-
que, à son contrôle et à son emploi éven-
tuel dans Mine conflagration future.

EIGNIÊRES
Conseil général

(c) Le budget que le Conseil communal
présente pour 1947 prévoit aux recettes
186,997 fr. 22, aux dépenses 188,253 Ir.,
d'où l'on présume un déficit de 1255 fr. 88.
Après étude des différents postes, celui-ci
a été adopté dans sa teneur.

Le nouveau bureau du Conseil général
sera composé de MM, Béguin Benjamin,
président! ; Stauffer Robert , vice-présidéni ;
Duperrex Henri, secrétaire. Les questeurs
seront MM. Bonjour Bernard et Chanel
Georges.

Dans une* dernière séance du Conseil
général , une proposition avait été faite
au Conseil communal d'étudier la vente
de l'Hôtel de commune. Aucune décision
ne fut prise à cette séance, mais le Con-
seil communal étudia oette question, Di.
sons en passant, que l'Hôtel de commune
possède, faisant partie intégrante de l'im-
meuble, la tour de l'horloge, classée, par-
mi les monju—lents historiques. Or, une
loi sur la conservation des monuments
historiques, en son airtii—e 7, dit :

« Les monuments classés comme tel6,
appartenant aux communes ou aux parti-
culiers, ne peuvent être aliénés, ni modi-
fiés d'une manierai quelconque, sans l'au-
torisation du Conseil d'Etat, sur préavis
de la commisstan des monutments histori-
ques. »

En. votation finale, le Conseil général
retira la proposition faite ant—_ i_en——t.

Conférences et théâtre
(c) Dans le cyce© des conférences, notre
localité eut lé privilège d'enitiendre, au
cours des dernières semaines, M. Deluz, pas-
teur à Neuchâtel , parler de son voyage en
Allemagne dévastée. Puis ce fut M. Willy
Prestre, qui nous entretint agréablement
sur ses pérégrinations en Amérique, et sur
son mouvement. Ces « Beucarrow », qu'il
voudrait voir se développer chez nous.

Nous eûmes samedi passé le plaisir
d'entendre « Les Jours heureux », dei
Claude-André Puget, donnée par la so-
ciété des Jeunes gens, et quelques aimables
demoiselles de la localité. L'interprétation
fut parfaite en tous points, et nous ne
pouvons que féliciter aotrIces et acteiutrs.

AUX MONTAGNES I
EA CHAUX-DE-FONDS

f Eéon Cellier
On apprend la mort survenue, à Lu-

cerne, de M. Léon Cellier, ancien direc-
teur de gymnase de là Chaux-de-Fonds.
Directeur depuis 1898, il renonça à sa
tâche en 1917, époque à laquelle il se
rendit a Lucerne pour occuper une
charge importante dans les assurances
féd érales.

Une fillette qui l'échappe
belle !

(c) Jeudi soir, aux environs de 20 h. 10,
une fillette âgée de 6 ans traversait la
place de l'Hôtel-de-Ville. Elle fut ren-
versée par un camion transportant un
gros chargement de billons.

Transportée au poste de police, elle
fut examiné par un médecin qui ordon-
na son transfert à l'hôpital.

EA BRÉVINE
Ah ! Quelle bise

(sp) La bise souffle aveo rage. Elle scie
Bes oreilles qui ne sont pas soigneuse-
ment cachées dans le col du manteau
ou dans le cache-nez. Elle pénètre par-
tout et, phénomène pour le moins étran-
ge, il fajt plus froid quand elle souffle
6i fort et quand le thermomètre se
maintient à 15° sous zéro, comme c'était
le cas vendredi , que quan d ili fait —31.

Mais, ici dans la « Sibérie (neuchâte-
loise », on est habitué à tout et on ne
s'étonne de rien...

RÉGION DES LACS
EUGNORRE

Accident de travail
(sp) Alors qu'il taillait des arbres,
M. Arnold Steiger, de Sugiez, a eu
subitement la jambe prise entre le
tronc de l'arbre et une branche qu 'il
venait de scier. U a eu beaucoup de
peine à regagner son domicile et de-
vra prendre quelques jours de Tepos
pour se remettre.

PORTAERAN
Chez les propriétaires

de bétail
(c) Meroredl soir, tous les propriétaires
de bétail étalent convoqués à leur assem-
blée! annuelle, pour l'approbation des
comptes de l'exercice 1946, le renouvelle,
ment de son con— té, la nomination de ses
vérificateurs de comptes, lecture des sta-
tuts et pour s'occuper de diverses ques-
tions. L'assemblée était présidée par M.
Edmond Sansonnens.

GEETTERENS
Examens réussis

(c) M. Bernard Chrlstlnaz, fils de M.
Louis Chrlstlnaz, à Gletterens, a passé
dernièrement à Fribourg, avec succès, de-
vant la commission de police, ses examens
de hongreur. Notons, en passant, que son
grand-père pratique depuis 50 ans le mé-
tier de hongreur. Voilà certes une belle
carrière.

LA NEUVEVIEEE
Vingt-six mois de captivité

(c) L'esprit de camaraderie né de la mo-
bilisation se perpétue par l'« Union des
mobilisés » et il est soutenu par la sym-
pathie' qui iunissait la population à l'armée,
gardienne de nos foyers. Cette sympathie,
à l'égard de tous ceux qui ont souffert
pour le maintien de notre indépendance,
se manifeste chaque fols que l'U.D.M. or-
ganise une conférence. C'est devant une
salle comble que, mercredi, le capitaine
Marcel Nussbaumer, d» Delémont, attaché
au « Bureau de renseignements », a dé-
veloppé ce suijeti : « Mes vingt-six mois de
captivité dans les geô'.es de la Gestapo».

Soupçonné d'«spionnage, emprisonné
dans les casernes de Belfort, Besançon,
Dijon , Paris et de diverses villes de l'Alle-
magne, condamné deux fols à mort, le ca-
pitaine Nusbaumer a vivement intéressé et
impressionné le nombreux public en ra-
contant les souffrances morales souvent
plus fortes que les douleurs physiques, que
les prisonniers doivent support—'.

Maladies infantiles
(c) Quelques cas de scarlatine sont si-
gnalés en ville, mais la classe d R Champ-
fahy est fermée pour quinze jours , par-
ce que la rougeole s'est déclarée dan6
rorohelinat.

A LA FRONTIERE
Succès des skieurs suisses
au concours international

de Morez-les Rousses
Notre correspondant de Saint-Claude

nous écrit :
Si les équipes de Saint-Claude, en

pleine forme, ont enlevé ia coupe Mon-
tefiore, les skieurs suisses se sont par-
ticulièrement distingués en slalom et
en relais, aux grandes épreuves inter-
nationales qui viennent d© se dérouler
à Morez et aux Housses, sons un soleil
éclatant. Une neige plutôt, dure fit la
joi e des engagés pour le slalom, et en
Particulier du Genevois Grosjean , qui
déclara aux représentants de la presse :
« C'est un slalom magnifique. Il a été
remarqua—ement « piqueté », les portes
étant assez près les unes des autres.
Quant à la neige, elle est, impeccable.
Quelle différence avec Wengen, La se-
maine passée, où il pleuvait... Ah ! cette
neig© mouillée !... »

C'est sous les yeux de 1500 spectateurs
qiin se déroula l'épreuve de slalom où
brilla Grosjean. Le skieur suisse dé-
passa d'une classe ses suiveurs immé-
diats tels que les Rousselauds Penel»
Lizon , Ma —li, cependan t déjà cotés.

Au relais, les Suisses affirmèrent leur
supériorité par le parfait équilibre des
éléments composant leur équipe.

En effet, le premier coureur de Cham-
pex effectua la boucle en 35 minutes et
passait le relais à .son camarade qui , lui
aussi, mettait exactement 35 minutes.

| EN PAYS FRIBOURGEOIS"

Epilogue judiciaire
de l'effondrement de Broc

(c) Le tribunal pénal de Bulle s'est oo-
cupé durant toute la journée d'hier,
vendredi, des causes de la catastrophe
survenue à la fabrique de chocolat de
Broc, le 8 juin 1945.

Rappelons les circonstances de cette
catastrophe, qui occasionna la mort de
quatre personnes et en blessa sept.

Le personnel de l'entreprise Colombo
était occupé à creuser un silo dans le
60us-sol devant un corps de bâtiment
de la fabrique de chocolat et pour le
compte de cette dernière. L'excavation
était assez profonde. Soudain, vers 10
heures du matin, une partie de la fa-
çade longue dé 25 mètres et les locaux
attenant en profondeur s'effondraient
dans un fracas terrifiant. De nombreu-
ses personnes qui travaillaient dans les
étages furent projet ées dans le vide.
Trois ouvrières y trouvèrent la mort,
ensevelies sous les décombres. Sept au-
tres furent assez sérieusement blessées.

On découvrit peu après dans le sous-
sol le cadavre de M. Pierre Mar-
tinelli , contremaître de l'entreprise Co-
lombo, habitant Renens. Précisons qu'il
n'avait pas été fait usage d'explosifs.
La construction, qui remontait aux der-
nières années du siècle passé, était re-
lativement légère, faite de briques et
sans fondements très profonds. A l'ori-
gine, on n'avait pas prévu les lourds
chargements qui lui seraient imposés.

Une enquête fut aussitôt ordonnée.
Le juge d'instruction sollicita une ex-
pertise de l'ingénieur Henri Gicot, à
Fribourg.

Au cours de la séance d'hier, M. Gi-
cot déposa ses conclusions. A son avis
le plan des travaux ne comportait pas
toutes les précautions désirables. Les
prévenus, pour leur part , estimaient
que l'événement était dû à la fatalité.

Ee jugement
Le jugement suivant a finalement été

rendu. Anaolet B. a été condamné à
cinq mois de prison aveo sursis pen-
dant deux ans ; Joseph R. à deux mois
de prison avec sursis pendant deu x ans,
pour lésions corporelles et homicide
par négligence. Le troisième inculpé,
Bobert F., est acquitté.
——(wwww<——w—wm«——MUM—«MM»

ÉTAT DE LA NEIGE
AUX CHAMPS DE SKI

du 24 Janvier 1947
AH. STATIONS Hnnf .

.u. in Conditions
Oberland ||*,J? de la neige
bernois -£

i960 Adelboden .... go poudreuse
1619 Grindelwald .. 60 »
1930 Gstaad 60 »
2064 Petite-Scheidegg 80 »
1938 Murren 1 + 100 »
1930 Saanenmbser .. 70 »
1880 Wengen 60 »

Grisons
2150 Arosa 100 poudreuse
2550 Davos 90 »
2500 Saint-Moritz .. 100 »

Vaud. Valais
1800 Montana, Crans 60 dure.
1850 Vlllars-Cheslères 90 —
2200 Zermatt + 100 poudreuse

Jura
1293 Chasserai 30 fraîche
1340 Moron 35 »
1300 Sainte-Croix .. 50 dure
1425 Tête-de-Ran 60 »

CHAUMONT
10 cm. : mauvaise, très dure.

Bulletin des avalanches
L'Institut fédéral pour l'étude de la

neige et des avalanches à Welssfluhj och
sur Davos, communique : 10 ù 20 cm. de
neige fraîche sont tombés depuis ven-
dredi dernier dans les Alpes glaronnalses,
uranalses et dans l'Oberl and bernois. Un
danger d'avalanches restreint perstste
dans toutes les Alpes.

Observatoire de Neuchâtel. — 24 Jan-
vier. Température : Moyenne : — 7,5 ;
min. : — 9,5 ; max. : — 4,6. Baromètre :
Moyenne : 720,4. Vent dominant : Direc-
tion : nord-est ; force : fort à très fort.
Etat du ciel : couvert à nuageux le ma-
tin, clair l'après-midi.

mve-u au lac au V— janv. à 7 h. 30: 429.86
Niveau du lac du 24 janv. à 7. h. 30: 429.86

Prévisions du temps : Nébulosité va-
riable avec belles éclaircies. Sur le Jura
et sur les Plateau , bise modérée à forte.
Alpes valaisannes, faibles chutes de neige
probables. Baisse de la température pon-
dant la nuit.

Observations météorologiques

' ^B-̂ ?ï8t^ïï.i!_Fra___^ :r ;r
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Monsieur Charles Couvert, à Colom-
bier ;

Monsieur et Madame Charles Convert-
Adamini , à Bex ;

Mademoiselle Irène Couvert et son
fiancé, à Colombier ;

Madame et Monsieur Jean Roôsli-
Convert. à Soleure ;

Monsieur et Madame Casimir Savoye
et famille, à Henniez ;

Monsieur et Madamo Lucien Savoye
et famille, à Penthalaz ;

Madame veuve Céline Cavin-Savoye,
à Lucens ;

Madame veuve Lucie Cavin-Savoye
et famille, à Luiiry,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont. le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Angeline C0NVERT
née SAVOYE

leur chère épouse, maman , belle-mère,
sœur, belle-sœur, tante, cousine et pa-
rente, survenu à l'âge de 73 ans, après
une longue et pénible maladie supportée
avec courage et résignation.

Hôpital des Cadolles-, le 24 janvier
1947.

Colombier, rue du Château 14.
Dieu est amour.

L'enterrement aura lieu dimanch e 26
janvier, à 13 heures. Culte au domi-
cile, à 12 h. 30.
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Heureux ceux qui procurent la
paix, car ils seront appelés enfants
de 1 Dieu. Matth. V, 9.

Monsieur et Madame A. Porret-Kel-
ler ;

Mademoiselle Marguerite Porret ;
Monsieur et Madame Max Porret-

Vouga et famille, ù Lausanne ;
Monsieur et Madame Fernand

Schwaar-Porret et fam ille, à Lausanne;
Monsieur et Madame Albert Porret-

Rosselet et famille ;
les familles Bornand, à Genève, Kol-

ler, de Sohloss Teufen , alliées et amies,
ont. la grande douleur do faire part

du décès de

Monsieur Paul PORRET
ingénieur E. P. Z. à Alger

leur bien-aimé fils, frère, beau-frère,
oncle, neveu, parient et ami , que Dieu
a repris à Lui dans sa 57nio année,

Cortaillod , le 24 janvier 1947.
(Les Cèdres.)

L'incinération, sans suite, aura lieu
lundi 27 janvier. Culte au crématoire de
Beauregard (Neuchâtel), à 14 heures.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

les belles COURONNES
à la Cff o CC f|euriste ' Trei ,le ¦'
Maison &M£oo TéL 514 ea
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Le comité de la Société de gymnasti-
que hommes de Corcelles a le pénible
devoir d'informer ses membres du dé-
cès de

Monsieur

Edouard CORNU-PARIS
membre honoraire.

Le comité de la Société fraternelle de
prévoyance de Corcelles-Cormondrèehe
a le pénible devoir d'aviser ses mem-
bres du décès de

Monsieur

Edouard CORNU-PARIS
et les prie d'assister à son ensevelis-
sement qui aura lieu samedi 25 janvier.

I
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f
Monsieur Emile Mûriset-Sause., am

Landeron, et ses enfants :
Monsieur et _jad—me A—s_undtra

—Jutriset-Gendire Bt leurs étants, _u
Landeron ;

Mademoiselle Marcelle M—riset, fi
Fribourg ;

Monsieur Antoine M_riset, au Laça-
deron ;

Madame et Monsieur G. Huber*
Muriset, à Bogota (Colombie);

Madame et Monsieur P. Moullet»
Muriset, au Landeron ;

Madame et Monsieur Chs Girard.
Sauser, au Landeron ;

Monsieur Xavier Sauser, au La_d&*
ron ;

Madame et Monsieur J. Hay_o*.
Sauser, leurs enfants et petits-enfants,
à Fribourg ;

Madame veuve A. Sauser-Rei—îern,
ses enfants et petit-fils, à Fribourg,

ainsi que les _ am„—s parentes et
alliées,

ont lia douleur de -aire part du décè-
de

Madame Emile MURISET
née Marie SAUSEB

leur chère épouse, mère, belle-mère,
grand-maman, sœur, belle-sœur, tante,
cousine et parente, survenu dans sa!
59me année, après une courte maladie,
munie de« saints sacrements d« 1'Eg_sQ»

Le Landeron, le 24 janvier 1947.
L'enterrement aura lieu dàmanoha26 janvier, à 13 h. 30.
L'office de Requiem sera célébrél

mardi 28 janvier, à 8 h. 30.
R. L P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Heureux ceux qui procurent la
paix, car Ils seront appelés enfants
de Dieu. Matth. V, 5.

Madame et Monsieur Willy Guex-
Cornu et leurs enfants, à Corsier sur
Vevey et Grandson ;

Madame et Monsieur Jean Schweizer-
Cornu et leurs enfants, à Cormondrè-
che ;

Monsieur et Madame Eugène Paris et
leurs enfants, à Bevaix,

ont la douleur de faire part à leurs
amis et connaissances du départ de

Monsieur

Fritz-Edouard CORNU-PARIS
leur cher père, beau-père, grand-père et
parent , enlevé à Jeur tendre affection
dans sa 77me année.

Cormondrèche. le 23 janvier 1947.
(Grand-Rue 39.)

L'ensevelissement aura lieu samedi
25 janvier, à 13 heures.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire, à 12 h. 30.

Le comité de la Confrérie des vigne-
rons de Carcelles-Cormondrèche a le
pénible devoir d'informer 6es membres
du décès de

Monsieur

Edouard CORNU-PARIS
membre honoraire

et les prie d'assister à 6on ensevelis-
sement qui aura lieu samedi 25 jan-
vier 1947, à 13 heures.

_—-_-^_nB^-—_^r--^--«--M
Je sais que mon Rédempteur est

vivant. Job XIX, 25.
Madame Amanda Fesselet-Pandel et

ses enfants ;
Monsieur et Madame Edgar Fesselet

et leurs enfants, Francis, Bené et Gil->
bert, à Clarens et à la Chaux-de-Fonds |

I Monsieur et Madame Jacques Fesse-
let, à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame André Fesselet
et leurs enfants, William, Jeannine,
Jacqueline, Jean et Yvette, à Fontai-
nemelon ;

Monsieur et Madame Albert Fesse-
let et famille, à New-York ;

Madame et Monsieur Willy So_aeider-
Fesselet, à Cortaillod,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le grand chagrin d'annoncer à
leurs parents, amis et. connaissances, le
décès de leur cher époux, père, beau-
père, grand^père, frère, beau-frère, on»
de, cousin et. parent,

Monsieur

William FESSELET-PANDEL
que Dieu a repris subitement à Lui,
aujourd'hui jeudi, dans sa 78me année.

Fontainemelon, le 23 janvier 1947.
Ma grâce te suffit.

2 Cor. XII, 9.
L'enterrement aura lieu dimanche 28

janvier 1947, à 13 h. 30.
Selon le désir du défunt,

la famille ne portera pas le deuil
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

L'Eternel est mon berger, je ne
manquerai de rien.

Même quand je marcherais dans
la vallée de l'ombre de la mort, je ne

craindrais aucun mal , car Tu es
avec moi. Ps. XXIII , 4.

Les parents, amis et connaissances,
ont la douleur d'annoncer le départ
pour la Patrie Céleste de

Mademoiselle Louisa HENZI
institutrice retraitée

que Dieu a reprise à Lui, à l'âge de
79 ans.

La Sauge, Chambrelien,
le 24 janvier 1947.

Je sais que mon Rédempteur est
vivant.

L'ensevelissement aura lieu , le di-
manche 26 janvier 1947, à 14 heures.

Culte au domicile mortuaire, à 13 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Etant affranchis du péché et de-
venus esclaves de Dieu, vous avez
pour fruit la sainteté et pour fin la
vie éternelle. Rom. VI, 22.

Madame Philippe Wagner-Borel ;
Monsieur et Madame Paul Wagner,

à Chaumont ;
Monsieur et Madame Gaston Wagner,

à Chaumont ;
Monsieur Jean Wagner, à Chaumont;
Monsieur et Madame Antoine Borel,

à Marin ;
Monsieur et Madame Jean Borel et

leurs enfants, à Neuohâtel ;
Monsieur et. Madame André Ganguin

et leurs enfants, au Day ;
les familles parentes, alliées et amies,
ont la grande douleur de faire part

du décès de leur cher époux , fils, frère,
beau-frère, beau-fils, onole, parent et
ami,

Monsieur Philippe WAGNER
que Dieu a repris à Lui après une lon-
gue et péniMla maladie, à l'âge de 39
ans.

Neuchâtel, le 23 janvier 1947.
L'incinération, sans suite, au—i lieu

dimanche 26 janvier 1947, à 15 heures,
au crématoire.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire, Crêt-Taconnet 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Vols de légumes
(c) Plusieurs maraîchers se sont plaints
ces derniers jou rs de ce que
leurs cultures de ehoux-de-Bruxelles
avaient été visitées par des malandrins
qui avaient emporté une grande par-
tie de la récolte, ce qui leur apporte
certes un gain assez appréciable. Même
dans des magasins de^ la région , des
amateurs _ de marchandises à bon mar-
ché profitent d'un instant d'absence
du propriétaire dans l'arrière-boutique
pour s'emparer de marchandises se
trouvant à l'étalage.

BAS - VTJEE _

-ar. l*e tristes garnements
Deux jeunes gens de Bienne, âgés de

moins de 20 ans tous deux, ont été ar-
rêtés pour avoir dérobé divers objets
dans un chalet isolé situé près de Pla-
gne.

BIENNE

Une embardée
(sp) Un commerçant de Sugiez se ren-
dant à Neuchâtel en auto traversait à
une allure modérée le village d'Anet
quand soudain il fut en présence de
quelques têtes de bétail. Il voulut frei-
ner sur la chaussée verglassée,
mais sa machine fit une embardée
et vint donner contre le mur en bordure
de la route. Le chauffeur en fut quitte
pour la peur et, seul le phare anti-
bi¦ouillarrd fut  cassé.

ANET

Musique et physique
(c) C'est sur ce sujet que M. A. Jaquerod ,
professeur de physique à l'Université de
Neuchâtel, parlait , jeudi soir, devant un
auditoire qu'on eût souhaité plus nom-
breux. Introduit par M. A. Berthoud , pré-
sident du comité des conférences, l'ora-
teur, dans le style clair et simple qu'on
lui connaît bien , sut montrer les rap-
ports mutuels qui existent entre la mu-
sique et la physique, qui paraissent au
premier abord si dissemblables.

Puis il nous Initia à la composition
physique du son, expliquant le phénomè-
ne de vibration qui le produit , nous par-
lant des infra-sons et des ultra-sons inau-
dibles ; par des expériences frappantes,
il exposa les rapports simples existant
dans les sons de la gamme. M. Jaquerod
termina cette conlérence si instructive
par plusieurs expériences de vibrations so-
nores du plus bel effet.

SAINT-BLAISE

Madame et Monsieur Charles STOLZ-
MAGGI et leurs filles Michèle et Fran-
çoise ont la grande Joie d'annoncer la
naissance de leur fils et petit frère

Bernard
le 24 Janvier 1947.

Neuchâtel Peseux
Clinique du Crêt Ch. des Ravines 9

Le mot de l'Eglise
Interview

Dans un de nos hebdomadaires,
cet interview parmi tant d'autres...

Après un concert, une jeune fille
entre comme folle dans la loge du
chanteur Tino Rossi et lui dit pas-
sionnément son admiration et sa re-
connaissance. Elle veut lui laisser un
souvenir, un petit mouchoir mauve
chiffonné, pour qu'il se souvienne
d'elle, car elle pensera toujours à lui.
Pour cette jeune fille, le chanteur
est le dieu ; il faut qu'elle le lui dise,
lui parle et lui offre un gage de son
adoration .

Il ne s'agit pas ici de la person-
nalité de « Tino », mais tout de mê-
me cette histoire offre l'image émou-
vante de notre désarroi. L'homme
n'est pas heureux, son sort quotidien
ne le satisfait pas, il sent en lui le
besoin d'autre chose qui le sortira
de sa routine. Il faut qu'il se donne
totalement à quelque chose ou à
quelqu'un : sport, star, homme poli-
tique, danse, amour (celui qui, dans
les chansons, rime avec « toujours »).
Pauvres humains que nous sommes,
semblables à des assoiffés aveugles
qui côtoient un ruisseau aux eaux
désaltérantes ! Tino Rossi, Michèle
Morgan , Duke Ellington, une canne
de hockey, des dieux qui nous libé-
reront de notre misère ? Allons
donc ! des hommes et des choses de
ce monde passager.

Ecoutons plutôt le message de
l'Eglise qui nous parle ' du Christ,
Celui qui dit : Si quelqu'un # a soif ,
qu'il vienne à moi et qu'il boive, car
je suis le chemin, la vérité et la vie.
Allons à Lui, comme tant d'autres
l'ont fait , et nous aussi nous saurons
qu'il dit vrai. M. H.

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Dans sa séamee du 24 janvier, 1©
ConseU d'Etat a nommé :: 

M. Bené Sohaerer, aux fonctions de
professeur extraordinaire d'histoire de
la philosophie à la faculté des lettres
de l'Université ;

M. Jean-Philip pe Leuba, actuellement
secrétaire-comptable à la préfecture des
Montagnes, aux fonctions de receveur-
adjoint au bureau de recettes, à Neu-
châtel ;

M. Willy Bianchi, employé surnumé-
îpaire de l'administration fc cantonale,
aux fonctions de commis au greffe du
tribunal du district de Neuchâtel ;

M. Aloïs JEbi , appointé de gendar-
merie, aux fonctions de pisciculteur à
la pisciculture du Perron à Boudry ;

M. Pierre Magnin, gendarme, aux
fonctions de pisciculteur aux piscicul-
tures de Fleurier et. de Môtiers.

Il a délivré le diplôme cantonal de
mécanicien-teahnicn—i à M. Ewald
Rahm,. du Locle. Il m autorisé M. An-
dré Nicolet, de la Chaux-de-Fonds, à
P—itiiquer dans le canton en qualité d/>
dentiste. Enfin , il a ratifié la nomina-
tion faite par le Conseil communal de
Boveresse de M. Jean Niederhauser, ad-
ministrateur communal, aux fonctions
d'officier de l'état civil de l'arrondisse-
ment de Boveresse et de préposé à lia
police des habitants de cette commu-
ne, en remplacement de M. William
Huguenin, démissionnaire.

Décisions du Conseil d'Etat

A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION

Le tribunal militaire de la division
2a a siégé lundi à Lausanne sous la
présidence du colonel Neuhaus, de Fri-
uourg. L'auditeur était le major Duruz,
d'Estavayer. E a jugé trois affaires.

G. V., employé de commerce à Lau-
sanne, est ¦ accusé du vol d'une bous-
sole appartenant à l'armée, ainsi que
d'une montre en or qu'il avait dérobée
chez un commerçant de Suisse aléma-
nique lors d'une relève.

Il semble qu'il a été poussé plus par
un égarement momentané que par un
besoin quelconque. Il a été condamné
à 6 mois d'emprisonnement avec sur-
sis pendant 5 ans.

A */ A S A * *

' M. L., maçon à Lausanne, a été puni
de 45 jours d'emprisonnement avec sur-
sis pendant quatre ans, pour avoir in-
jurié des supérieurs dans un dancing
de Lausanne et s'être livré à des voies
de fait contre des eous-officier».

A m A m A t m A

J. F., manœuvre à Renens, est in-
culpé d'abus de confiance et de tenta-
tive d'escroquerie. 11 s'agit d'une affai-
re compliquée de montres achetées con-
tre garantie de tous risques, y com-
pris perte et vol.

J. F. prétendit l'avoir perdue et fit
yaloir ses droite au remplacement au-
près de l'entreprise. Plus tard , la mon-
tre en question revint à la fabrique
pour réparation. Une enquête permit
d'établir qu'elle était alors en posses-
sion d'un camarade de service de J. F.
Celui-ci affirme, sous la foi du ser-
ment , qu'il avait perdu cette montre.
Son camarade jure aussi solennelle-
ment qu'il en avait fait l'achat à J. F.

Malgré les nombreuses questions qui
Heur ont été posées, les deux soldats
ont persisté à nier tout délit. Force fut
au tribunal de les libérer tous les deux.

Une audience
du tribunal militaire

Le docteur, Madame Hubert
DE REYNIER et leur fille Christiane
ont la Joie d'annoncer la naissance
de leur fille et sœur

Evelyne
Berne 23 Janvier 1947 Lausanne
Frauenspltal 15, chemin du Levant
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